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S U R L A I I. E P I T R E

DE SA INT PAUL

A T I M O T H E E.

- 9ºs avons fait voir dans la Préface ſur la premiére Epître à

#imothée, que cette premiére Epitre avoit été écrite de Macé

doiºe, l'an 64 de Jesus-CHRIsr : Voici ce qui eſt arrivé à cet

Apôtre depuis ce tems, juſqu'à celui auquel il écrivit ſa ſeconde Lettre à

#imothée Saint Paul étant donc en Macédoine , fit deſſein de paſſer

l'hyver à Nicople, (a) ville d'Epire, ſur le golphe d'Embracie. D'autres

l'entendent de Nicople, ville de Thrace, à 1'entrée de la Macédoine, ſur

la riviére de Neſſe. Quoi qu'il en ſoit, on croit que c'eſt de-là que l'Apô

tre écrivit ſon Epître à Tite, où il le prie de le venir trouver en Macé
doine. - •

l année ſuivante, 65. de Jesus-CHRIsr, il paſſa en Aſie, alla à Troade,

où il logea chez Carpe, (b) & lui laiſſa en dépôt un habit, & des livres.

De-là nous croyons qu'il alla à Ephéſe , où il viſita ſaint Timothée,

ºººme il le lui avoit fait eſpérer l'année précédente. (c) D'Ephéſe il alla

à Milet, où il laiſſa Trophime malade ; (d , & de-là à Corinthe, où Eraſte

l'un de ſes Piſciples, demeura.(e) Saint Paul étant arrivé à Rome , s'em

Pºya ayec ſon zéle ordinaire à la converſion des juifs , & des Gentils.

Saint Chryſoſtome (f, dit qu'ayant converti une concubine de Néron , ce

Prince le fit arrêter. Il y a beaucoup d'apparence que ce fut alors qu'il

Parut devant l'Empereur, pour ſa premiére juſtification ; (g) & que Dieu .

lui fit la grace de le délivrer de ſa gueule de ce lion.

it. 111. 12.
(s ) Tit. ' ( e ) 2. Timot. 1v. 2 o. - --

( b ) 2.Timot. 1v. 1;. ( e ) Chryſ in Acta , homil. 4 6,

( c ) I. Timot. 111.14. 1j. Iv, I3e (g ) 2. Timot, Iv, 16,

' ( *) *. Timot. 1v, 2 c. -

lA.

On
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On ne ſait pas au vrai s'il fut abſolument renvoyé abſous, & délivré

de priſon ; ou s'il évita ſimplement le danger de la mort : mais il eſt

certain qu'il étoit dans les liens, (a ) lorſqu'il écrivit à Timothée la

Lettre que nous allons expliquer. Timothée étoit alors Evêque d'Ephéſe ;

& ſaint Paul étoit proche de ſon martyre, & ſe conſidéroit comme une

victime déja arrosée des libations, & prête à être conſumée. (b) Auſſi

S. Chryſoſtome regarde cette Lettre comme le teſtament de l'Apôtre. (c)

Il prie Timothée de le venir trouver à Rome au plûtôt, & avant l'hyver ;

d'amener avec lui Marc , &# haºit , & les livres qu'il avoit

laiſſez chez Carpe, en paſſant à Troade *. - - -

On ignore ſi Timothée arriva à Roitié avant la mort de l'Apôtre :

Car depuis cette Epître, l'Hiſtoire ne nous fournit rien de bien aſsuré, ni

de la vie, ni de la mort de ce Diſciple. On dit que ſous Néron, (d) ſaint

Jean étant encore en exil à Patmos, les Payens d'Ephéſe firent le 22.Jan

vier une Fête, dans laquelle ils conduiſoicnt leurs l)ieux comme en pro

ceſſion, & commettoient mille inſolences. Saint Timothée ſe jetta au

milieu d'eux , pour empêcher cette Fête impie. Mais les Payens

s'étant ſaiſis de lui, le battirent à coups de pierres, & de maſſuës : en
»

ſorte qu'il fut laiſsé pour mort ſur la place. Ses Diſciples l'emportérent

ſur une montagne voiſine, où il mourut bien-tôt aprés. Il fut enterré au

même lieu. Les Grecs, & les Latins marquent ſa Fête au 22. de Janvier.

Pour revenir à l'Epître dont il s'agit ici, ſaint Paul l'écrivit non ſeule- .

ment pour appeller ſaint Timothée auprés de lui, mais auſſi pour l'encou

rager au milieu des peines, & des travaux de l'Epiſcopat, & des persécu

tions auſquelles il étoit exposé. ll l'exhorte à ranimer dans lui-n ême le

feu du Saint-Eſprit, qu'il avoit reçû dans ſon ordination; ſ e) cet Eſprit

de force, & d'intrépidité, & non de crainte,& de foibleſſe. Il lui donne

divers avis ſur les faux Docteurs, & les hérétiques de ce tens-là, les

Simoniens, les Gnoſtiques, & ceux qui devoient venir aprés eux, dont

ſaint Paul lui fait une vive peinture. (f) Il lui dit de les éviter, & de ne

· Point ſe laiſſer ébranler, s'il y a tant de perſonnes qui abandonnent la
- * • • - - w A -

Voie de la vérité , mais de continuer à la prêcher avec ardeur, & de s'op

Poſer ſans crainte à ceux qui la combattent, & qui ne cherchent que des

nouveautez, & des choſes curieuſes, propres à charoüiller leurs oreilles
N • • • • -- . - t , • • • * 2

& à flatter leurs paſſions . · , · · , ·

,ll lui parle de la chûte de Démas, (g) & de l'apoſtaſie de Philet, &

d'Hyménée , (h) qui avoient abandonné la foi, & avoient séduit pluſieurs

-

# 2 . Timot. I. 8 1 6. & 1 1.9. ( d ) P t : T,moth. *pud Bºll. 14. Zimtiar.

) * Timot. 1 v. 6.8.13. ( e ) r. Tirrcº. I 6.

* r:52 » 2 - - V • -

#ºa» **&#v3ias # 2 ! a»ºs » *3 azawa d ix3#x » ( g ) 2. T tºº oº. 1 v. 9 .

4h ) 2 Timot. 11 16.17.

, ( c ) Chr r77i · ... -2 -- À º * ! 'imo
\ yſºſt. homil. 1x. p. 61 f. Kaj z & rz d ! (f) 2.. T :mot 1 I I. *.* : 4 , 6.

sis ist,

L l !
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perſonnes, aſsûrant que la Réſurrection étoit déja faite. Il ſe plaint des

maux que lui a fait Aléxandre l'ouvrier en cuivre, (a) & louë la bonne

volontè, & les ſervices d'Onéſiphore. (b) Il fait mention de Loide ayeu

le, & d'Eunice mere de Timothée, ( c ) leſquelles l'avoient élevé dans la

piété, & dans l'étude des ſaintes Lettres, dés l'enfance. (d) Il l'exhorte

à la lecture des Ecritures inſpirées, qui ſont propres à inſtruire, à corri

ger, à reprendre. ( e ) ll le ſaluë de la part d'Eubule, Pudent, Lin, Clau

die, anciens Chrétiens de Kome, & que Timothée pouvoit avoir connus

à Rome, dans le premier voyag qu'il y fit avec l'Apôtre , en l'an 62. de

JEsUs-CHRIST. · t

Le Cophte, & le Mannſcrit Aléxandrin portent que cette Lettre fut

· écrite de Laodicée ; & le Cophte ajoute qu'Onéſime en fut le porteur.

Mais tous les autres conviennent qu'elle fut écrite de Rome ; & on ne

ſait pas qui l'apporta à Timothée. Ce que dit ſaint Paul au Chapitre Iv.

#. 1 .. qu'il a envoyé Tychique à Ephéſe , a fait croire à quelques-uns

qu'alors Timothée n'étoit pas dans cette ville. Mais ce Texte ne me pa

roît pas convaincant, pour le prouver.

( a ) 2. Tºmot. 1 v. 14. | ( d ) 2. 7 imot. 111. 1f.

t b ) 2 Tim t. I , 6.18. Iv. 19. ( e ) 3. Timot. III. 16.17.

{º ) 2. T.tººf I. J.

i
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COMMENTAIRE

DE SAINT PAUL

· A T I M O T H E E
-------

-

c H A P I T R E P R E M I E R. .

Saint Paul loué lafoi de Timothée. Il lui recommande de faire revivre

, la gace en lui, & de prêcherſans crainte l'Evangle. Phigelle, &°

· Hermogéne l'ont quitté. Onéſiphore, & ſa famille l'ont fort ſervi

dans ſes liens. . - -

». I. DAulus, Apoſtolus Jeſu Chriſ | r. 1. P Aul, par la volonté de Dieu,Apôtre

* ti,per voluntatens Dei, ſecun- de JEsus-CHRIsT : ſelon la promeſſe

d)m promiſſionem vite , que eſt in | de la vie que nous avons en JEsus-CHRIsT : ,

ChriſtoJeſu :

C O M M E N T A I R E.

l A U L U s A P o s T o LU s. .. s E c U N D U M P R o M 1 s

s I o N E M v I T AE e U AE E s T 1 N C H R 1 s T o J E

# s U. Taul Apôtre...ſelon la promeſſe de la vie que nous

# avons en JEsus-CHRIsT. Dieu m'a fait la grace de m'ap

RnEºl peller à l'Apoſtolat, pour prêcher la vie éternelle que

us a promiſe, & qu'il nous a méritée par ſon ſang. je

ſuis, pour ainſi dire, l'Apôtre des promeſſes de Dieu, & celui qui annon

.. L l l lj
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2. Timotheo chariſſimo filio. Gratia, | 2.A Timothée ſon fils bien-aimé. Dieuld

miſericordia , pax à Deo Patre , & | Pere, & J E s U s-C H R I s T nôtre Seigneur

Chriſto Jeſu Domino noſtro. vous donnent la grace, la miséricorde, & la

-
pa1x. - . -

3. Gratias ago Deo , cui ſervio à pro- 3. Je rens graces au Dieu que mes ancêtres

genitoribus , in conſcientia pura , quòd !ont ſervi, & que je ſers avec une conſcience

ſine intermiſſione habeam tui memoriam ! pure, de ce que nuit, & jour vous m'êtes

in orationibus meis , notie , ac die. continuellement préſent à l'eſprit dans mes

· • priéres :

4. Deſiderans te videre, memor la-j , 4: Car je me ſouviens de vos larmes , &

crimaram tuarum , ut gaudio implear ; | je déſire de vous voir , afin d'être rempli de

-
Jo1e ;

- • • • • • -- •

*, .

· · · · · c o M M E N T A I R E.

ce aux hommes le bonheur éternel. (a) Ne vous affligez donc pas , mon

cher Timothée, de me voir dans les liens. La félicité qué nous atten

dons , n'eft pas de ce monde. ( b ) r º ° _ r . º : # :

, V.3. IN c o N s c 1 E N T 1 A P v ， A. -2ue je ſers avec une conſcience
pure, non ſeulement depuis que je ſuis dans lé Chriſtianiſme, mais mê

me dés le tems que j'étois dans le Judaïſme, (c) à progenitoribus. Car en

core qu'il eût persécuté l'Egliſe avant ſa converſion , toutefois il l'avoit

fait dans l'ignorance, (4 & par un zéle mal entendu de la vérité, & dela

juſtice. Or le zéle mal entendu, n'eſt pas contraire à la conſcience pure,

& droite. Il agiſſoit dans la bonne foi, & dans la droiture, quoique dans

l'erreur, & dans l'incrédulité. ll reconnoît lui-même dans d'autres en

droits, qu'il'a vêcu dans le Judaïſme d'une maniére irréprochable, ( e ) &

dans une bonne conſcience : (f) Ego omni conſcientia bona converſatus ſum

ante Deum , uſque in hodiernum diem. Quelques-uns (gſ rapportent ces

mots, avec une conſcience pure , à ceux-ci : Je rends graces à Dieu. Je vous

aſsûre avec toute la ſincérité dont je ſuis capable, que je ne ceſſe de ren

dre graces à Die u, de ce que vous m'êtes continuellement dans l'Eſprit.Je

regarde la tendreſſe que je ſens pour vous, & le ſouvenir que j'ai de vous

dans mes priéres, comme une grace que Dieu m'a faite ; ch) ſi vous n'ê

tiez point auſſi cher à Dieu que vous l'êtes, ſon Eſprit ne m'inſpireroit

point de penſer à vous dans mes priéres. On peut traduire le Grec plus

ſimplement : i) Je rends graces à Dieu , & je me ſouviens continuellement

de vous dans mes prieres. º , . .. J : º , 2 , . '. : ' U ' ' - - ,

-

-
-

---------

* ( a ) Eſt Grot Men, Tir. · · · | ex Lege eſt , converſatus ſine querela.

( b ) Chryſ Theºphyl. - + . | [ f) Aé# xx1 1 I. 1. » x1v. , 6. xxv . 4 j.

( c ) Chryſ Theodoret. Theophyl. Eſt. Grot. | , ( g ) Quidam apud Theºphylactum.

Magalian. Seult - : | | | | | l * ( h ) Coryſºſt Ambroſ.ſt.

- ( d ) I. Timot, 1, 13. Ignoransfeci in increduli- l { i ) Q's éèt«»ein a éx » r), zte r« uve ar,

-
|# Compe s'il y avoit ſimplement : Mººa izºº

- * -- . - T - • --- --- · : *

*te} rs. jv , t* • « - .
-

tate. . - - - - - .. .. .. !

(•) Philipp. 11i. «. secundùm juſtitiam qua



sUR LA IL EP. DEs PAULATIMOTHEE.cux.I. 4 ,
5. Recordationem accipiens ejusfidei, 5. Me repréſentant cette foi ſincére qui eſt

que eſt in te non ficta, que & habitavit | en vous, qu'a euë premiérement Loïde vôtre

primùm in avia tua Loide,& matre tua | ayeule, & Eunice vôtre mere, & que je ſuis

Eunice , certus ſum autem qu)d & in | trés-perſuadé que vous avez auſſi. ` · .
J'. - -- " , . " , !

6. Propter quam cauſam admoneo te, 6. C'eſt pourquoi je vous avertis de rallu

mer ce feu de la grace de Dieu , que vousut reſuſcites gratiam Dei, que eſt in te

avez reçûë par l'impoſition de mes mains.per impoſitionem //74/4/4/4/3 //36'47"/4/73.

c o M M E NT A 1 R E.

• - - - - - -

· #.4. M E M o R L A c R Y M A R U M T U A R U M. Je me ſouviens de vos

larmes. Saint Paul étoit dans les liens, n'attendant que la mort de la part

de Néron, qui l'avoit fait arrêter. Il ſe ſouvenoit des larmes que Timo

thée avoit répanduës lorſqu'il le quitta à Ephéſe , (a) prévoyant que le

voyage de Rome qu'il alloit entreprendre , lui couteroit apparemment la

vie. L'Apôtre attendri par ce ſouvenir de ſon cher Diſciple, lui témoigne

qu'il auroit une trés-grande envie de le voir, pour ſe conſoler avec lui. Il

le prie ci aprés (b) de le venir joindre à Rome au plûtôt.

· y. 5. QUAE H A B 1 T A v 1T 1 N A v 1 A T U A L o 1 D E, E T MATRE

T U A EU N 1 c E. La foi qu'a euë premiérement Loide vôtre ayeule, & vôtre

mere Eunice. Timothée étoit né d'un pere Payen, (c) mais ſa mere Euni-'

ce, & ſon ayeule Loïde, l'avoient inſtruit dans la crainte de Dieu, & dans

les ſaintes Lettres. On ne ſait par qui ces ſaintes femmes avoient été con

verties à la foi : mais elles croyoient en JEsUs-CHRIsT avant que ſaint

Paul fût arrivé à Lyſtres, où il trouva Timothée, déja avancé en gra

ce, & en vertu. · ' . . -

· y. 6. U T R E s Us c I T É s GR A T 1 A M D E 1 Q U E E s T 1 N r e,

P E R 1 M P o s 1 T 1 o N E M M AN U U M M E A R U M. De rallumer le feu de

la grace de Dieu, que vous avez reçûe par l'impoſition de mes mains. La

grace du Saint-Eſprit eſt comparée à un feu, à cauſe de l'activité, du zé

le, de l'ardeur qu'elle inſpire à ceux qui en ſont remplis. Le Saint-Eſ

prit deſcendit ſur les Apôtres en forme de feu ; (d) & JEsus-CHR1sr di-'

ſoit à ſes Apôtros qu'ils ſeroient baptizez par le Saint-Éſprit, & par le

feu ; (e) ſaint Paul conjure les Fidéles de Theſſalonique de ne pas étein

dre l'Eſprit de Dieu. (f) Tout cela ſe ſoutient, & revient à la même idée.

Ici il exhorte Timothée de rallumer, ou plûtôt d'ajoûter un nouveau de-!

gré d'ardeur, au feu divin qui brûloit en lui, & qui y avoit été allumé

dans ſon Baptême, perfectionné dans ſa confirmation, (g) & conſommé
• -

• , -

"
-

, ,

( a ) Chryſoſt. Theophyl Theodºret Eſt. Grot. ( d ) Aéf. 11.3. ,
Mem. alii, , " - ( e ) Matt 1 1 1. Ir. ' ' -

( b ) 2 Timct. rv. 1c. 21, ° * · · · · (f) 1. Theſſ v 19: , º,

( e ) Act. xv1.1.2. A • • (g ) Voyez le P. Martianay ſur cet endroit. '

L l l iij
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7. Non enim dedit nshis Dcus ſpiri- 7.Car Dieu ne nous a pas donné un eſprit

tum timoris, ſed virtutis, & dilectio- | de tim1 lité, mais un eſprit de courage,#
nis, & ſobrietaºis. mour, & de ſageſſe.

8. Noli itaque erubeſcere teſtimonium | 8. Ne rougiſſez donc point de rendre té

Dom ni noſtri, ne que me vinttum ejus ; , moignage à nôtre Seigneur, ni de me voir

ſed collabora Evangelio, ſecundùm vir- | dans les fers pour lui , mais ſouffiez avcc moi

tutem Dei , pour l'Evangile, ſelon la force que vous rece

vrez de Dieu ,

C O M M E N T A I R E.

dans ſon ordination. C'eſt donc la grace qu'il avoit reçûë dans ſon ordi

nation Epiſcopale, que ſaint Paul veut qu'il entretienne, & qu'il augmen

te comme un feu ſurnaturel allumé dans lui. (a) Et comment le rallumera

t'il ? Par l'oraiſon, la méditation, la lecture, la vigilance, la retraite, la

fidélité à faire ce qu'il peut, & à demander ce qu'il ne peut pas, & à profi

ter des occaſions que Dieu lui procure de le ſervir. ( b)

#. 7. N o N s P 1 R 1 T U M T 1 M o R I s , (c) s E n v r R T U T rs,.

E T D 1 L E c T 1 o N 1 s, E T s o B R 1 E T AT 1 s. Dieu ne nous a pas donné

un eſprit de timidité, mais un eſprit de courage, d'amour , & de ſageſſe.

Faites voir par vôtre conduite que vous ôtes tout plein de ce feu ſacré,

ue le Saint-Eſprit a allumé dans vous au jour de vôtre ordination. Agiſ

† avec une intrépidité, un courage, une ardeur, une charité, une ſa

ge ſe digne d'un Evêque, & d'un Miniſtre de JESUS-CHRIST. Nous tra

duiſons par ſageſſe , ou modération, le Latin ſobrietas , parce que le terme

Grec (d) ſignifie ſouvent la modération , la prudence, la pureté de l'a

me,la tempérance,le mépris des plaiſirs.Voila les graces que S.Timothée

avoit reçûës dans ſon ordination, & que l'* pôtre ſouhaite qu'il rani

me au milieu des persécutions, des Chrétiens imparfaits, des héréti

ques. ( e )

· y. 8. NoL 1 E R U B E s c E R E r E s T 1 M o N 1 U M D o M 1 N I. Ne

rougiſſez point de rendre témoignage à nôtre Seigneur , ni de me voir dans

ler liens. Oppoſez-vous avec intrépidité à ceux qui corrompent la pureté

- de l'Evangile, confeſſez généreuſement la foi que vous avez reçûë, &

que mes liens ne ſoient pas pour vous un ſujet de honte, ou de frayeur.

Eſtimez-vous heureux ſi vous pouvez ſouffrir comme moi, & avec moi

pour l'Evangile. On voit ici des étincelles du feu qui brûloit ſaint Paul, &

(a ) chryſoſt. Theodor t Theºpºyl ostumen [ diſtia, moderatio, animi tranquillitas, & c.

s'ii r. centiores. ( e ) Theodoret. hic : T# wvt ºua79º rè, xée*?

( b ) vide chryſſt. Eſt Cornrl. Grot alios. dé}wzt, ºui ， etès, ºvx i « J.,x a S rss variº

( c ) II tºº« à x 'as, ſpiritus ti miditatis ; AEth. | rjs ivrºêelas «tvê#ss , «x iva Selas dvv4utes

Je» s, ſerv tutis. Clarom. Lat. S Germ.L Ti- | iaç°eé 3 1 Stpt ºs p3 dv7è, 4yarºrºu3 , vape»

moris, ſrvitutis., - ºſrºu3 di va c ºtiir xmvpyar za3ºuarº "ir

( d ) zate;uquès, ſobrietaº, frugalitas , me- l irakar. - -

-

1

|



s"R LA IL EP. DE S. PAULA TIMOTHEE CnAr. I. 4s,
9. 9ui nos liberavit, & vocavit vo- 9. Qui nous a ſauvez, & nous a appellez

catione ſuâ ſanttâ; nonſecundùm opera | Pat ſa vocation ſainte ; non ſelon nos œuvres,

noſtra, ſed ſecundùm propoſitum ſuum, | mais ſelon le décret de ſa volonté, & ſelon la

&gratiam, que data eſt nobis in Chriſto | grace qui nous a été donnée en J E s u s

Jeſu ante tempora ſecularia. C H R I s T avant tous les ſiécles ;

1o. Manifſtata eſt autem nunc per | 1o. Et qui a paru maintenant par l'avéne

illuminationem Salvatoris noſtri Jeſu | ment de nôtre Seigneur JEsus-CHRIsT, qui

Chriſti, qui deſtruxit quidem mortem, | a détruit la mort, & nous a découvert par

illuminavit autem vitam, & incorrup- | l Evangile la vie, & l'immortalité.

tionemper Evangelium.

C O M M E N T A I R E.

qui lui faiſoit ſouhaiter le martyre. ll veut allumer la même ardeur dans

lame de ſon cher Diſciple.Le témoignage de nôtre Seigneur, eſt celui que

l'on rend à Dieu, & à JESUs-CHR 1sT, ou celui que JEsUs-CE RIsT a ren

du à ſon Pere par ſa croix, & par ſa mort , & que les Chrétiens doivent

ſoutenir au dépens de leur vie, & de leur ſang. Collabora Evangelio. ( a ) s

Secourez l'Evangile, comme ſi la vérité étoit une perſonne qui ſouffrît,

& qui demandât du ſecours.

y. 9. N o N v o c A v I r N o s s E c UN D U M o P E R A N o s T R A.

ui nous a appellez , non ſelon nos œuvres , mais ſelon le décret de ſa vo

lonté Dieu nous a appellé à la foi par un effet tout gratuit de ſa miséri

corde, & ſans que nous l'ayons mérité par aucune action méritoire de nô

tre part. (b) Tout le monde convient que la grace de la vocation eſt pu

rement gratuite, & que Dºeu ne nous appelle que parce qu'il l'a ainſi dé

terminé dans ſes décrets éternels, Tous ceux qui ſont appellez à la foi, ne

ſont pas pour cela prédeſtinez à la gloire ; ils ſont de ces branches qui ne

demeurent point attachées au tronc, & qui en ſont retranchées poar leur

ſtérilité. L'Apôtre dit ici que la grace nous a été donnée en JEsUs-CHR1sr

avant tous les ſiécles ; c'eſt à-dire, qu'elle nous a été deſtinée, & préparée

en vûë des mérites de JEsUs-CHRIsT, avant tous les ſiécles, ( c ) & avant

que nous fuſſions ſortis du néant.

#. 1o. M A N 1 F E s T A E s T AU T E M N U N c. Cette grace a paru , &

ces deſſeins ont été mis en exécution , maintenant par l'avénement de nô

#re Seigneur JEsus-CHRIsT. Le décret de nôtre vocation , & de nôtre

prédeſtination étoit caché en Dieu avant tous les ſiécles : mais depuis la

venuë de nôtre Sauveur, & la prédication de l'Evangile, il s'eſt mani

feſté à nôtre égard, & a détruit l'empire de la mort, qui regnoit dans tous

les hommes pécheurs, (d) & nous a découvert par l'Evangile, la vie, &

--

( a ) 2wyzaxer i9gºre» r# E'vsyytAiv. : ( e ) Eſt. Vat. Men. Tir. Magalian.

(4 ) Eſt. Men, Tirin.alii. l (d) Rom. v1 2;.
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II. In quo pofitus ſum ego predicator, , I. C'eſt pour cela que j'ai été établi ſe

C# Apoſtalus , & magiſtergentium. prédicateur , l'Apôtre, & le maître des na
- tions. - - - -

, 12. Ob quam cauſam etiam hec pa- | , # Et c'eſt ce qui m'a attiré les maux que

ti ,ſ , confundor. scie enim cui | je ſouffre : mais je n'en rºugis Point Ca l°
credidi, & cerius ſum quia potens eſt | ſai qui ºt celui à qui lºl confié mon dépôt ,

depºſtum meum ſervare in illum diem. | & l#º perſuadé qu'il eſt aſſez puiſſant pour

- | me le garder juſqu'à ce grand jour.

• • • ! c o M M E N T A I R E. . |
-

l'immortalité, par l'eſpérance qu'il nous a donnée de la réſurrection, & de

la vie éternelle. Ce n'eſt pas à dire que depuis J E s U s-CH R I s T , les

hommes ne meurent plus ; ils meurent comme auparavant, & dans l'ame

par le péché, & dans le corps par la mort ordinaire : mais ceux qui

croyent en JEsUs CHRIST , & qui ſuivent les maximes de ſon Evangile,

ſont exemts, & de la domination du péché par la grace de la juſtification,

& délivrez des horreurs de la mort, par la ferme eſpérance de la réſur

rection future, & de la vie éternelle dans le Ciel. Les anciens Patriar

ches , & les Juſtes de l'ancien Teſtament , étoient morts dans la même

eſpérance de la réſurrection, & de l'immortalité; mais J E s u s-CH R 1 s r

par ſa mort, & ſa réſurrection , l'a confirmée cette eſpérance, & l'a miſe

en lumiére d'une maniére ſi évidente , qu'on peut dire qu'en comparai

ſon, avant lui elle étoit encore dans les ténébres. Illuminavit vitam, &

incorruptionem per Évangelium. . - - -

· y. 1 I. IN Q U o ( a ) P os 1 T U s s U M E G o PRAE D 1 cA T o R. C'eſ4 :

pour cela, c'eſt pour annoncer cet Evangile , & ces promeſſes de JEsUs

CHRIST, que j'ai été établi l'Apôtre, & le maitre des mations. A l'occaſion

de l'Evangile, dont il a parlé dans le verſet précédent, il dit à Timo

thée qu'ayant été chargé de l'annoncer aux Gentils, il s'eſt trouvé enga

gé à ſouffrir diverſes persécutions. y. 12 C'eſt, dit-il, ce qui m'a attiré les

maux que je ſouffre : mais je n'en rougis point ; car je ſai qui eſt celui à qui ,

j'ai confié mon dépôt. Ce dépôt cſt ou celui dc la ſaine doctrine qu'il a dé

posée dans le cœur des Fidéles, (b) & en particulier dans celui de Timo

thée ; ou l'eſpérance de la réſurrection, qu'il a miſe, pour ainſi dire, dans

le ſein de Dieu , ou les Fidéles eux-mêmes, qui ſont comme le dépôt que

Dieu lui a confié, & qu'il laiſſe en mourant, entre ſes mains, perſuadé

qu'il en aura ſoin, & qu'il les conduira à une heureuſe fin ; de ſorte que

ſaint Paul les repréſentera un jour à celui qui les lui avoit donnez. Enfin ce

-

-

\.

L "

rédicanaum. 3 tro a 12 d X64; ºs xn, jrrºv,

( a ) Ets 5 : Ad quod , ſupple , Evangelium |# Ang'ic Ta22Sven »éye rºy =f, v, ºv zap -

( b ] Vide Chryſºſt, Theophyl. Phot. in Comment, !

dépôt .



SUR LA II. EP. DE S. PAULATIMOTHE'E. CHAP. I. 457

:

13. Formam habe ſanorum verborum, | , # Propoſez-vous pour modéle les ſaines
ue à me audiſti infide, & in dilectione inſtructions que vous avez entenduës de ma

in Chriſto Meſu. bouche, touchant la foi, & la charité qui eſt

en JEsus-CHRIsT.

14. Bonum depoſitum cuſtodi per Spi- I4• Gardez Par le Saint Eſprit qui habite

ritum ſanctum, qui habitat in mobis. CIl# , l'excellent dépôt qui vous a été

COIlI1C.

15. Scis hoc , quòd averſi ſunt à me | 15. Vous ſavez que tous ceux qui ſont en

amnes qui in Aſia ſunt ;ex quibus eſt Aſie ſe ſont eloignez de moi. Phigelle, &
-

Phigellus, & Hermogenet. Hermogéne ſont de ce aombre.
-

C O M M E N T A I R E.

dépôt peut marquer les travaux de ſaint Paul, ſon ame, ſa vie, l'eſpéran

ce du ſalut, la recompenſe qu'il attend dans l'autre vie , il a remis tout

cela entre les mains du Tout puiſlant, (a) seûr que tout lui ſera fidelle

ment remis, lorſqu'il paroitra devant lui au dernier jour. An illum diem.

y. 13. F o R M A M H A B E s A N o R U M v E B o R U M. Propoſez-vous

pour modéle les ſaines inſtructions que vous avez regüés de ma bouche. Cet

te Lettre eſt comme le Teſtament de ſaint Paul, ( b) c'eſt la derniére qu'il

écrivit. Il ſe propoſe donc pour modéle à Timothée, il lui dit de ne per

-dre jamais de vüé la ſaine doctrine qu'il lui a enſeignée, de la méditer, de

l'étudier, comme un peintre qui fait un portrait , & qui s'efforce à le

rendre parfaitement reſlemblant à la perſonne qu'il veut repréſenter. (c)

Retracez dans vous-même ma perſonne, ma doctrine, & mes travaux. .

Y. 14. B o N U M D E P o s I T U M c U s T o D I. Gardez l'excellent dé

pôt qui vous a été confié, Le dépôt de la foi, de la ſaine doctrine, des tra

·ditions, de mes exemples ; je vous en demanderai compte un jour devant

le ſouverain Juge. Vous trouverez dans mes inſtructions,dans mes Lettres,

& dans ma conduite, de quoi remplir tous vos devoirs. Mais ne croycz

pas que je veuille exiger cela de vos propres forces. Je ſai que cela ne

peut s'exécuter que par une vertu ſupérieure, ( d) par le Saint-Eſprit qui

habite en vous, & qui ne vous manquera pas, ſi vous ne lui manquez le

premier.
-

-

y. 15. A v E R s I s U N T A M E o M N E s Q U I 1 N A s 1 A s UN T.

-Ceux qui ſont en Aſie ſe ſont éloignez de moi , ou plûtôt , ceux qui ſont
d'Aſie, & qui ſe ſont trouvez à Rome, au lieu de m'aider dans mes liens,

: m'ont abandonné, & s'en ſont retournez ; ou m'ont méconnu , & laiſſé

ſans aucun ſecours. De ce nombre ſont Phigelle, ( e ) & Hermogéne, qui

( a ) Chryſ Theophyl. Eſt. Mem. Grot Zeger, | éoye#o, cervzaz458 elzévu est r#s agtr#s, & c,
C. -' º º | Vide Chryſſt Theophyl. aiios pleroſque

( b ) Chryſoſt. homil. 9 p. 6o ;. Confer 1. Timot. vi. 2 c.

. ( e ) Chryſ Theophyl. alii , Grac.#| ( e ) 4 ºys »3-. Plures Mſſ. d' ºyexG)-, 9#td,

ºxº ºzanºlar Aéyer, Chryſ K«34mt iai ra, 4 4 tºysx gº, Edit, Sixti V. Phi'etus

M mm
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- 16. Det miſericordiam Dominus One- | | 16. Que le Seigneur répande ſa miséricor.

ſphori domui , quia ſapè me refrigera- | de ſur la famille d'Onéſiphore, parce qu'l

vit, & catenam meam non erubuit : m'a ſouvent ſoulagé, & qu'il n'a point rougi

l de mes chaînes ;

c o M M E N T A I R E.

étoient apparemment des Chrétiens d'Ephéſe, auſſi-bien que les autres

dont il ſe plaint : (a) car ſe plaindroit-il que des Juifs, ou des Gentils

l'auroient délaiſſé : Ce n'eſt pas tant à cauſe de lui même que ſaint Paul

témoigne ſa ſenſibilité de ce que ces gens-là l'ont abandonné, qu'à cauſe

de leur lâcheté, & de leur froideur, qui ne pouvoient manquer d'être

trés-déſagréables à Dieu. (b) Je parle de ceux qui auroient pû lui être de

quelque ſecours dans ſa priſon ; car pour les autres, qu'auroient-ils pû fai

re pour lui ? (c) Il ne dit rien de ſaint Luc, & des Diſciples qui étoient

alors à Rome auprés de lui. On ſait d'ailleurs qu'ils lui demeurérent toû

jours fidellement attachez.

· · Les Auteurs apocryphes des vies des Apôtres diſent que Phygelle, &

Hermogénes , étoient magiciens, & qu'ayant été convertis par S. Jacque

le Majeur, ils s'attachérent à S.Paul pendant quelque tems, puis le quitté

rent lorſqu'ils le virent dans le danger. Tertullien dit qu'Hermogénes re

nonça la foi, (d) & qu'il eſt différent d'un autre Hermogénes contre lequel

il écrivit : Nec ipſe Apoſtolicus Hermogenes in regula perſeveravit. Méta

phraſte dans le diſcours ſur ſaint Pierre, & ſaint Paul , dit que l'Apôtre

ayant établi Phygelle Evêque d'Ephéſe, cet homme séduiſit les Juifs con

vertis, & les engagea à renoncer à la foi. Mais Métaphraſte eſt un Ecri

vain trop ſuſpect pour nous perſuader des choſes ſi peu croyables , & ſi

peu fondées dans les monumens de l'antiquité. Phygelle, & Hermogénes

ne ſont proprement connus dans l'Hiſtoire, que par ce ſeul endroit, qui

ne leur eſt nullement honorable. -

#. 16, D e T M 1 s E R 1 c o R D 1 A M Do M 1 N Us ONE s 1 P Ho # !

D o M U I. ，ue le Seigneur répande ſa miséricorde ſur la famille d'onéſi

hore. Onéſiphore étant venu d'Aſie, où il avoit déja beaucoup ſervi l'E
gliſe, (e) & ayant appris à Rome que ſaint Pauly étoit en priſon, le cher

cha avec beaucoup de ſoin, le trouva, & le ſervit ſouvent ſelon ſon pou

voir. C'cſt pourquoi l'Apôtre lui ſouhaite la bénédiction de Dieu, à lui ,

& à toute ſa famille. Les Grecs (f) font la fête de ſaint Onéſiphore lc

( a ) Theodoret E'Ixès xar ixºvºv 7èy xae9º ( c ) Eſtius hic.

vº, cw Ariz a tris tvx 4 •, ( c 75 P'ºuº ) iaidrº4: ( d ) Tertull contra Hermogen.

• u rivas, e tvzéiv rs Anº; 3Au rº» «vvuria , dià ( e ) Infrà y. 18.

zè Nipovg)- à (3-. | (f) Menaa April. p. 347, Decemb. p.134"

( b ) Chryſoſt, homil. x. p. 61I• Baron. 6, Septemb.
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• ur Tr==

17. Sed cùm Romam veniſſet ,ſollicitè | 17. Mais qu'étant à Rome, il m'a cherché

me quaſivit, & invenit. | | | avec grand ſoin, & m'a trouvé. .. ,

. 13 5et illi Dominus invenir miſeri- 18 Que le Seigneur lui faſſe la grace-de

cordiam à Dºmino in illa die. Et quanta | trouver miséricorde devant lui en ce dernier

beſt mi vit mihi tu meliùs noſti. |'jôurſ : car vousi ſavez mieux que perſonne
Epheſ miniſtra - - combien d'aſſiſtances il m'a renduës à Ephé

ſe. .

-- • ° * - - - - - | -- -

• • ' - - - - : - . . - : ) v - • • • .. ! . - 1 > • - - º -

- -

-

- -

-

· · · · · · · C O M M E N T A I R E. 2 . .. , , ...

-

29. d'Avril, & le S. de Décembre. Adon, d'autres Latins , le 6. de Sep

tembre. Les Grecs au 29. d'Avril, le font Evêque de Colophon en Aſie ;

& au 8. de Décembre, de Céſarée, ſans dire où. La traduction de Cani

ſius lit Coronée en Béotie. Ils en font un des feptante Diſciples. Baronius

dit qu'il ſouffrit le martyre. Grotius croit qu'alors Onéſiphore étoit mort,

ce qu'il confirme par ce que ſaint Paul ci-aprés Chap. Iv. 19. ſalué la fa

mille d'Onéſiphore, ſans parler de lui. Si cela eſt, voilà la priére pour les

morts bien établie. (a) Le y. 18. fait encore plus pour ce ſentiment ; &

inſinuë aſſez clairement qu'Onéſiphore n'étoit plus en vie : -2ue le Sei

gneur lui faſſe la grace de trouver miséricorde devant lui en ce jour-là ;

( au jour du Jugement, ei-devant y. r2. ) car vous ſavez mieux que per

ſonne combien d'aſſiſtances il ma renduès à Ephéſe, lorſque j'y étois. , " --

Le Grec, & le Latin à la lettre : .2ge le Seigneur lui faſſe trouver gracé

devant le Seigneur Qui eſt ce Seigneur diſtingué du Seigneur, ſi toutefois

il en eſt diſtingué : Quelques uns (º) croyént que l'Apôtre prie Dieu

de faire trouver grace à Onéſiphoré devant JEsus-CHRIs r , qui eſt le Ju

ge des vivans, & des morts. D'autres (e ) en plus grand nombre croyent

ue ces paroles ne marquent autre choſe, ſinon que Dieu lui faſſe la grace

§ trouver graces devant lui-même , comme dans l'Ecriture il eſt dit que

le seigneur fit pleuvoir du Seigneur, (d) c'eſt à dire , de lui-même. Et ail-,

leurs : (e) J'ai dit au Seigneur : Vous êtes mon Seigneur, Et encoré : (f) Le,

gneur dit à Moyſe : Montez vers le Seigneur , &c. D'autres enfin (g) l'en

tendent ainſi : Que le Seigneur JESUS Médiateur entre Dieu, & les hom

mes, lui faſſe obtenir miséricorde devant Dieu ſon Pere. .. .. t ,
• • - | - - - - º - - - * - - - - - - - - · · . . - - · -

( a ) Vide Eſt. hîe. , : ， , , | ' | , ( e ) Pſalmº - - " .

( b ) Ambroſi •ſt. - - - - (f) Ex d. xx1v 12. - - , •

.( c ) Chryſoſt. Theophyl. Eſt. Grot. - - (g ) Scultet, Capell, Camerar. - -

( d) Geneſ xIx »4,º - - • , • - • • - - - - - - - - -

-

,
,

- . ".

-
-



4cs " coMMENTAIRE LITTE RAr

: 1 • · · · -

Il exhorte Timothée à travailler dans le miniſtére évangélique ; à éviter

les diſputes. Dans une grande maiſon il y a des vaſes deſtinez à

différens uſages. Eviter les paſſions des jeunes gens ; aimer la

· juſtice, la foi, la charité, la paix.

#. I. TU erg), fili mi, confortare in | º. I.F† donc , ô mon fils,

· · * gratia, que eſt in Chriſto Jeſu. • - + dans la grace qui eſt en J E s u s
« • * • - CHRIST ; - -

2. Et que audiſti à me per multos teſ | | * Er gardant ce que vous avez appris de

tes , hec commendafidelibus hominibus, | moi devant plufieurs témoins, donnez-le en

qui idonei erunt & alios docere. | | dépôt à des hommes fidéles, qui ſoient eux

- fi . | l mêmes capables d'en inſtruire d'autres.

, , \. »

- -

| | | C o M M E N T A I R E.

#. 1. ſ^ON F o R T A k E 1 N c R A T 1 A QUAE E s T 1 N CH R 1s r o

| J e s U. Fortiffez-vous dans la grace qui eſt en JEsUs-CHRIsT, ou

par la grace que JEsus-CHRIsr nous a méritée, & par la force qu'il nous a

inſpirée , appuyez-vous, non ſur vos forces, mais ſur le ſecours de JesusCHRIsr. 1 • " - • -- • - • · · · · - -

#. 2. Q U E A U D 1 s T 1 A ME P E R M U L r o s r E sT Es. En gar

dant ce que vous avez appris de moi devant pluſieurs témoins. Ce que je

vous ai annoncé en préſence de pluſieurs perſonnes, car je n'ai point prê

ché dans le ſecret, ( a) ni à la dérobée, comme certains, qui n'oſent ſe

découvrir, & qui cherchent les ténébres pour ſe cacher.Je vous ai parlé

hautement , de même qu'à tous les autres Fidéles. La vérité ne ſait ni

rougir, ni ſe déguiſer. On peut l'entendre des Evêques, & des Prêtres,

& des autres perſonnes qui ſe trouvérent à l'ordination de Timothée , &

qui furent témoins de ce que l'Apôtre lui dit alors. D'autres ( b ) par cet

te multitude de témoins, entendent la Loi, & les Prophétes, dont l'A

pôtre appuyoir ce qu'il enſeignoit à ſes Diſciples.
Knatcbull donne au Grec un autre ſens': (c) Confiez à des hommes ff

,-

(a) Chryſ Theophyl. Theod. alii. rxv. Ita Gret. Druſ Cornel.

( b ) Q: idam apud Theodoret. & Theophyl. ( c ) A ºxs ras •a p iu.s à)à zºx à J pax :"v;5º

Tivis di uox es uée »ers, vºter 3 •e9pºras ivén- raûra aaeſi9s »isois à 3:érous.

- - -
#

-

&
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, 3. Labora ſicut bonus miles Chriſti 3. Travaillez comme un bon ſoldat de

Jeſu. J E s u s-C H R 1 s T.

4. Nemo militans Deo implicat ſe ne- | 4 Celui qui eſt enrôlé au ſervice de Dieu,

gotiis ſecularibus, ut ei placeat cui ſe j ne s'embaraſſe point dans les aſſaires ſécu

probavit- liéres , Pour ne s'occuper qu'à ſatisfaire celui

qui l'a enrôlé.

C O M M E N T A I R E.

déles, en les conjurant de conſerver précieuſement le dépôt de la doctrine

ue vous avez reçûë de moi dans de longs diſcours , ou par de longues in
§ Ces hommes ſont, ſelon Photius, (a ) les Prêtres, & les Evê

ques que Timothée pourroit ordonner. Ayez ſoin de leur dire devant

pluſieurs témoins tout ce que vous avez appris de moi , ſur tout dans ma

premiére Lettre, qui peut être conſidérée comme la régle des Evêques,

& des Prélats. D'autres ( b ) l'expliquent plus ſimplement des Prêtres de

I'Egliſe d'Ephéſe , inſtruiſez-les diligemment , & confiez-leur le dépôt

de la doctrine, & de la foi, que vous avez reçûë de moi, afin qu'elle paſſe

de main en main, & qu'elle ſe communique à la poſtérité.

#. 3. L A B o R A ( c ) s I c U T B o N U s M 1 LE s. Travaillez comme un

bon ſoldat de JEsUs-CHRIsT. La vie d'un Chrétien eſt un combat perpétuel

contre le péché, le monde, & le Démon ; la vie d'un Evêque eſt encore

plus exposée, elle a de plus grands ennemis à vaincre. Dans ces premiers

tems ils étoient tous les jours expoſez à la mort, à la persécntion, au mar

tyre. :

Y. 4. N E M o M 1 L 1 T A N s D E o 1 M P L 1 c A T s E N E G o T 1 1 s

s AE c U L A R 1 B U s. Celui qui eſt enrôlé au ſervice de Dieu, ne s'engage point

dans les affaires séculiéres. De même qu'un ſoldat qui eſt engagé au ſervi

ce de ſon Prince, ne peut plus vaquer aux affaires temporelles, au négo

ce, aux emplois de judicature, aux fonctions de ſon mêtier : il doit toû

jours ſe tenir prêt à marcher aux premiers ordres qui lui viendront de ſon

Général. (d) Ainſi à proportion les Prêtres de JESUs-CHRIsT , les Prédi

cateurs de ſa parole, les Princes de ſon Egliſe doivent renoncer à tous les

emplois séculiers, aux affaires, aux mêtiers qui ſont incompatibles avec

la§ , le repos, les fonctions de leur miniſtére. C'eſt dans cet eſprit

que les Canons défendent aux Clercs l'exercice de la marchandiſe, l'in

tendance des affaires temporelles, l'exécution des teſtamens , & autres

( a ) Photius apud Oecum. ntrois a St airous, | mer. G. L. Colb. 7 Copht, & c.

vº irir«inois, º apteſ3v 429is, èt it.txt é T,. | ( d ) veget de Re milit. l. 2 Nec privata mi

«é319- xe @972vé,». litibus negotia manda%antur ; 4qtidem inces
( b ) Eſt. Men Tir. gruum videbatur, eos qui veſte, & annoná publi

câ alebantur, utilitatilus va care privatis Vide( c ) Kaxºrº3zorov. Alii : Xvyxaxº rd3rry» : Col

Grot. hic.labora Ita Alex. Clarom. c s, Germ G. L. Bor- • • •

M m m iij



·462 coMMENTAIRE L1TTERAL -

5. Nam & qui certat in agone, non | 5 Celui qui combat dans les jeux publics ;

coronatur nſi iegitimè certaverit. n'eſt couronné qu'aprés avoir combattu dans

- les régles.

6. Laborantem agricolam oportet pri- | , 6. Un laboureur qui a bien travaillé, doit

, mùm de fructibus percipere. i le premier avoir part à la récolte des fruits. ,

C O M M E N T A I R E.

choſes de cette nature, (a) qui pourroient les diſtraire de leurs occupa

tions eſſentielles, & rendre leur caractére mépriſable. Toutefois ſi la né

ceſſité, la pauvreté, l'humilité, & la crainte de tomber dans la fainéanti

ſe, les portoient à s'occuper du travail de leurs mains, ils ne feroient en ce

· la que ſuivre les exemples de ſaint Paul même, & de pluſieurs ſaints Evê

ques, qui ſans négliger le ſoin de leur troupeau , ont donné une partie de

leur tems au travail , & les Canons bien loin d'y être contraires, ordon

nent même que les Clercs apprennent des mêtiers , s'ils n'en ſavent

point; (b) mais toûjours avec cette ſage limitation, que cela ne préjudi

cie point à leurs devoirs : Abſque officii ſui duntaxat detrimento. -

y. 5. Q U 1 c E R T A T 1 N A G o N E, N o N c o R o N A T U R , N 1 s ?

L E G 1 T 1 M E c E R T Av E R 1 r. Celui qui combat dans les jeux publics,

· n'eſt point couronné qu'aprés avoir combattu dans les régles. Dans # jeux

autrefois ſi célébres dans la Gréce, il y avoit certaines régles à obſerver

pour ceux qui entroient dans la lice. On a vû ſur la premiére aux Corin

thiens, (c) de quelle maniére ils devoient vivre, quelle étoit leur tem

pérance, leur ſobriété , & leur continence. Saint Paul veut ici marquer

apparemment les régles de la courſe, ou de la lutte, ou du palet , ou du

ſaut , on n'étoit déclaré vainqueur qu'aprés avoir obſervé ces régles, (d)

& aprés le jugement des agonothétes, ou diſtributeurs des prix , & des

couronnes. Ainſi dans la carriére de la vie Chrétienne, il ne ſuffit pas de

courir, & de combattre, il faut le faire ſelon les régles. Il faut garder la

- foi, l'union, la charité, ſans leſquelles le martyre même ne ſert de rien.

Ce n'eſt pas aſſez de travailler, de réduire ſon corps en ſervitude, & de

prêcher JEsus-CHRIsT, il faut le faire dans l'Egliſe, avec l'Egliſe, par ſa

miſſion, ſuivant la doctrine de JESUS-CHRIST, & des Apôttres. Sans cela

on ſe fatigue en vain. Celui qui ne ramaſſe pas avec moi , diſperſa , dit JE

sUs-CHRIsT. ( e ) - *

- y. 6. L A B o R A N T E M A G R 1 c e LA M, &c. Un laboureur qui a bien

travaillé, doit le premier avoir part à la récolte des fruits. Le laboureur eſt

( a ) Cyprian. l. 1. Ep. 9. Concil. Calcedon. | timentum artificiclo, vel agriculturé, abſque effi

6472. 3. cii ſui dumtaxat detrimento, praparet.

( b ) Concil. Carthag. can. 51 Clericus, quan- ( c ) 1 Cor. 1x. 1 5.

tumlibet verbo Dei eruditus , artificio vicium (d) Vide Chryſoſt. Theophyl. Grots

quarat, Et cam. ;2, Clericns vicium ſibi, c3 veſ- ( e ) Luc, xI, 23



SUR LA II. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. II. 46;

7. Intellige que dico : dabit enim tibi 7.Comprenez bien ce que je vous dis ; car

Dominus in omnibus intellectum. le Seigneur vous donnera l'intelligence en

toutes choſes.

8. Memor eſto Dominum Jeſum 8.Souvenez-vous que nôtre Seigneur JE

Chriſtum reſurrexiſſe à mortuis, exſe- | sus-CHRIST , qui eſt né de la race de David,

mine David , ſecundum Evangelium | eſt reſſuſcité d'entre les morts, ſelon l'Evan

fWºhºmº » gile que je prêche :

C O M M E N T A I R E.

obligé de contribuer aux charges de l'Etat, & de ſatisfaire à ce qu'il doit

à ſes maîtres,& à ſon Prince , mais avant cela il doit commencer par vi

vre de ſon travail. Car ſi le laboureur ne vit pas de ſon travail, il ne pour

ra fournir ce qu'il doit, ni à ſon Prince, ni à ſon maître.Ainſi dans l'Egli

ſe, les Evêques, & les Prédicateurs qui travaillent pour JEsUs-CHRIST ,

& pour le ſalut de leurs freres , ne perdent pas leur peine. Le premier

fruit de leur travail eſt pour eux. Ils s'acquiérent un tréſor pour l'éterni

té, en s'employant au ſalut des autres.Ainſi, mon cher Timothée , tra

vaillez, inſtruiſez, exhortez : mais faites en ſorte que vous ne vous ou

bliiez pas.

On peut donner au Grec un fort bon ſens en le traduiſant de cette ſor

te : (a) Il faut que le laboureur travaille, avant que d'avoir part aux fruits

de la terre. Ce ſens eſt le plus ſimple, & le plus naturel. De même qu'un

athléte n'eſt point couronné, avant qu'il ait combattu, & vaincu : ainſi

un laboureur ne doit pas attendre la récolte avant les travaux du labour,

& des ſemailles.Ainſi, mon cher Timothée, prenez courage, & que les

peines de cette vie ne vous jettent pas dans l'abatteinent.

y. 7. IN T E L L 1 G E Q UAE D 1 c o. Comprenez bien ce que je vous dis.

Les trois, ou quatre verſets précédens tenoient un peu de l'énigme, ou

de la parabole. Saint Paul n'y avoit pas fait l'application des ſimilitudes

qu'il lui avoit proposées.

Y. 8. M E M o R E s T o Do M 1 N U M J E s U M CHR 1 S T U M R E

s U R R E x 1 s s E. Souvenez-vous que nôtre Seigneur JESUS-CHRIST eſt

reſſuſcité d'entre les morts. Il commence ici à le mettre en garde contre les

hérétiques de ce tems-là, dont quelques-uns nioient la réſurrection ; d'au

tres ſoutenoient qu'elle étoit déja faite. Du nombre des derniers étoient

Hymenée, & Philéte, (b dont il parle ci-aprés. Simon le Magicien, dont

le nom étoit célébre alors, quoiqu'il fût mort depuis quelque tems, com

me on l'a marqué ſur la ſeconde Epître aux Theſſaloniciens , (c) avoit

( a ) Tè» xer 5/7a yt»eyè, dg zt ，rº» , « º | Le C'erc.

*ºpºrº ºutraxxué4vt v. Le terme zpar», eſt mis ( b ) 2. Timot. 11 18.

Pour •e#rte9» C'eſt ainſi que l'entendent i'Ethio- ( c ) 2. Theſſal. 11.8

Picn , Eftius , Caftal. Grot, Hamm. Pric, Scult.



444 * c o M MENT AIR E L ITT E R A L
9. In quo laboro uſque ad vincula , l , 9. Pour lequel je ſouffre, juſqu'à être dans

quaſi male operanºiſeaverbum Dti non | les c es comme un ſcélérat : mais la p4:

eſt alligatum. - role de Dieu n'eſt point enchaînée.
-

- C o M M E N T A I R E. -

' - - º . l• * •

laiſſé un grand nombre de Diſciples, qui ſoutenoient comme lui,(a) qu'il

n'y avoit ni ſalut, ni réſurrection pour la chair, mais ſeulement pour l'a

me , & encore cette réſurrection de l'ame ne s'acquéroit ni par le baptê

me, ni par la grace, & les mérites de JEsus-CHRIST , ni par les bonnes

eeuvres , puiſque ſelon eux , toutes les actions étoient indifférentes d'el

les-mêmes : la diſtinction des bonnes , & des mauvaiſes, n'ayant été

établie que par les Anges, pour s'aſſujettir les hommes ; mais elle ne s'ob

tenoit que par la grace de Simon : ceux qui eſpéroient en lui, & en ſon

Héléne , étoient reſſuſcitez , & mis en une entiére liberté de faire ce

qu'ils vouloient.Voilà quels étoient les erreurs contre leſquelles S. Paul

vouloit prévenir ſon Diſciple. ( b) - - ' .

- S E c u N D U M E v A N G E L 1 U M M E U M. Selon l'Evangile que je pré

·che. Quelques Anciens (c) ont crû qu il vouloit parler de l'Evangile de

ſaint Luc, auquel on a prétendu qu'il avoit eu part. Mais les Commen

tateurs expliquent ceci ſimplement de l'Evangile que ſaint Paul prê

choit, de l'Evangile de JEsUs-CHRIsT en général. Comparez Rom. xvI.

11. 16. 25. Galat. E. FI. On peut voir la Préface ſur l'Evangile de ſaint

Luc.
- ·

, y. 9. I N o º o L A B o R o U s QU E A D v 1 N c U L A. Pour lequel je

ſouffre juſqu'à être dans les chaines comme un ſcélérat. (d ) Il ſe propoſe à

Timothée comme un modéle de ce qu'il doit faire, & endurer pour l'É

vangile. ll ſe glorifie de ſes liens ; il dit que quant à lui, quoiqu'il ſoit

enchainé, la parole de Dieu n'eſt point enchaînée, que tout priſonnier qu'il

eſt, il ne laiſſe pas de prêcher, & d'enſeigner avec une entiére libertê,

ſans que la crainte d'aigrir, ou d'irriter ſes ennemis, ou de hâter ſa mort,

ou d'augmenter ſon ſupplice, puiſſe l'empêcher de remplir ſon devoir. e)

Il y a quelque apparence qu'alors il n'étoit pas encore enfermé dans le

•cachot, mais ſeulement attaché avec le ſoldat qui le gardoit , ſans que

cela l'empêchât d'aller, & de venir, & de recevoir les viſites de ſes amis,

& de ceux qui vouloient l'entendre.Si on ſuppoſe qu'il ait été en priſon,.

comme le croyent pluſieurs Interprétes, ſa généroſité, & ſon courage,

n'en paroîtront que plus admirables.
" , .. 1 :

( a ) Epiphan hareſ 2 I. c. 4. Aug hareſ 1. I ( d ) 42's xaxcº7G : vt malefcus.

iren l. 1 c. 2 o. ( e ) , Theodoret. Ta ya d, ztie 5v , è rar

( b ) Theodoret. chyſ - *ºèè èèwpàéa, 5 , 23: « xstºflu r， #vayyi,uor.

( c ) Qºid. apud Hieronym. Catalog.Scriptor. - - -

·

#. Io,



sUR LA H.EP. DE S. PAUHATIMOTHE E. CnAr. II. 4és,

, , ITTrrº

1o. Ideà omnia ſuſtineo propter elec- b 19 C'eſt #ourquoi j'endure tout pour l'a

mi, ut & ipſ ſalutem conſequantur, | mour des elus , afin qu'ils acquiérent auſſi-.

que eſ*in Chriſto Jeſu , cum gloria cœ- bien que nous , le ſals t qui eſt · en JE s u s

leſti. · · · | | | | | CH RI s T , avec la gloire du Ci º « 2 ,

1, Fidelis ſermo : Nam ſi commertui | II. C'eſt une vérité trés û éè , qºe ſi,

ſumus, & convivemus. . . . | nous mourons avec Jeſus-Chriſt , nous vi

- - | 1 vrons auſſi avec lui.

- c o M M E N T A 1 R E.

• ,- • - - • > • - " -

#. ro. I D E o o M N 1 A susriNEo r R d p T É R E L E cros c'eſt pour

quoi j'endure tout pour l'amºur des Elüs. Eſt-ce qu'il ne ſouffroit pàs pour

toute l'Egliſe composée d'Elûs, & de réprouvez : Car encore que les ré

prouvez n'arrivent pas au bonheur du Ciel, & qu'ils ſoient dans le corps

de l'Egliſe, comme la paille eſt dans l'aire mêlée avec le froment, on ne

eut pas dire toutefois qu'ils ne ſoient pas de l'Égliſe. Saint Paul prêchoit

à tous les hommes, il les invitoit tous à la foi, il recevoit tous ceux qui

venoient à lui, il n'avoit point de connoiſſance certaine pour diſtinguer les

Elûs, des réprouvez ; il enduroit donc pour les uns, comme pour les au

tres. Il eſt pourtant vrai que s'il eût ſçû qui étoient les réprouvez , il ne

les auroit ni reçûs dans l'Egliſe, ni invitez au ſalut , il les auroit regardez

avec horreur,ou avec compaſſion. J. C. qui les connoiſſoit,ne prie pas pour

eux comme pour les élûs : (a) Non pro mundo rogo, ſed pro his quos dediſti

mihi. Et S. Auguſtin (b) dit que ſi l'Egliſe connoiſſoit certainement les ré

prouvez, elle ne prieroit pas plus pour eux, que pour le Démon : elle

pourroit demander pour eux des biens temporels, & qu'ils fuſſent pré

ſervez des tentations , & des occaſions de péché ; afin que ſe rendant

moins coupables, ils fuſſent moins tourmentez dans l'autre vie. (c) : ſ .

· Sous le nom d' Elás, ſouvent (d) l'Ecriture entend tous ceux qui ſont .

appellez à la foi, & à la Religion Chrétienne, par oppoſition à ceux qui

en ſont exclus, & réprouvez ; en faiſant abſtraction ſi ceux qui ſont ainſi

appellez, ſont du nombre des prédeſtinez à la gloire, ou ſeulement à lai

vocation. En cet endroit on peut fort bien l'entendre de cette ſorte : Je

ſuis dans les liens , mais la parole de Dieu n'y eſt pas : c'eſt pourquoi il n'y

a point de travaux que je ne ſouffre avec plaiſir, pour procurer à tous les

hemmes le don de la foi, & la grace de la juſtification ;travaillant autant

qu'il eſt en moi, à les conduire par mes inſtructions, & par mes exemples ;

#" qui eſt en JEsUs-CHRIsT, avec la gloire du Ciel ; (e) au Chriſtia--

niſme , & au bonheur éternel. . | - · + · - .

( a ) 7oam. xv11. 9. ( c ) vide Eſt. Fromond.

( b ) Aug l 2 1, de civit c 24 Si tamen Eccle- t d ) Matt x111. 48 xx. 16. xx11. 14. xxIy;

ſia certà meſſet quinam pradeſtinati ſint ad ater- ** : * 4 # 1.1. Cor 1:# 7 cºlºſſ 11 I. I 2 .

mum ignem tre cum Diabolo, tam pro iis non ora- ] ( e ) Grac. Mºrº èéées ai• • cum gloria attr,

*et, quàm nec pro itſºi mn Latini tum Vulg caleſti Velºz , ººcyoie,
-

| -- -* s v , - T ... Nºn n • .-
-

-



4cs ſi coMMENTAIRE L IT TE RAt :

º1i.siſ ſtiuebimus, & conrégnabi-] ii. Si nous ſouffrons avec lui , nous fe
mus. Si negaverimus, & ille negabit gnerons auſſi avec lui. Si nous le renonçons,
wos. . r - "| il nous renoncera auſſi. -

13. Si nou credimus , ille fidelis per- 13. Si nous ſommes infidéles , il ne laiſſera

manet ;nºgare ſeipſum nonpoteſt. · | pas de demeurer fidéle; car il ne peut pas ſe
-- , -. . - -- 1 - . - º l contredire lui-même. -- • • • •

• : - , : , -1 ! ... . - T º 1 s , .

C O M M E N T A I R E.

| #. 11. F1 D E L 1 s s E R M o : NA M s 1 c o M M o R T v 1 s U M Us.

c'eſt une vérité trés-aſſurée, que ſi nous mourens avec JEsus-CHRIsT, nous

vivrons auſſi avec lui. Voici des preuves contre les Diſciples de Simon le

Magicien, qui nioient la réſurrection. Il eſt indubitable que ſi nous mou

rons avec Jesus-CHRIsT dans le baptême, & dans la profeſſion du Chriſ

tianiſme ; ſi nôtre vieil homme eſt enſeveli avec lui dans les eaux du

baptême, nous reſſuſciterons auſſi avec lui, pour la gloire, & pour le

bonheur éternel ; (a ) non-ſeulement quant à l'ame, mais auſſi quant au

corps. Les infidéles,& les réprouvez auront auſſi part à la réſurrection des

corps ; mais ce te ſera que pour être éternellement plus malheureux dans

I'enfer. Soutenez fortement ces véritez indubitables, & fondamentales

de nôtre Religion. .. | | | | -

, D'autres (# l'entendent ainſi : Si nous mourons avec Jesus-CHRIsT

pat les travaux , & par les ſouffrances, nous avons une ferme eſpérance

de regner avec lui dans le Ciel. Ainſi, que les maux , & les persécutions

auſquelles nous ſommes expoſez, ne vous effrayent point. C'eſt-là l'en

trée de nôtre bonheur. La ſuite eſt favorable à cette explication. .

· Y. 12. S I s U s T 1 N E B I M U s , E T c o N R E G N A B 1 M U s. Si nous

ſouffrons avec lui, nous regnerons avec lui. Il a promis ſon royaume à ceux

qui porteront leur croix à ſa ſuite, (c) & il a ménacé des ſouverains mal

heurs ceux qui le renonceront, qui l'abandonneront, & qui ne voudront

pas le recevoir. (d) - ·

· Y. 13. S 1 N o N c R E D 1 M U s, 1 L L E F I D E L 1 s P E R M A N E T. Si

nous ſommes infidéles, il ne laiſſera pas de demeurer fidéle. Quand nous ne

croirons pas en lui, ou qu'aprés avoir crû, nous lui manquerons de fidéli

té,en ſera-t'il moins ce qu'il eſt ? (e)A-t'il beſoin de nous pour procurer ſa

loire ? Ne peut-il pas ſuſciter des enfans d'Abraham , des rochers du dé

ſert : (f Ou bien : Quand nous le renoncerons, & que nous lui manque

rons de fidéliré , en ſera-t'il moins puiſſant pour ſe venger de nous ; & ſos

(a) Vide Rom. v1.3.Ambroſi ſt. Eſt. - (à) Matt. x. 34.

( b ) Chryſºſt. Grot. Men. alii. , - · ( e ) Eſt Theodoret.alii.

( c ) Matt. x.38.xv1, 2 *. Luc. xIv. 27. (f) Matt. 111. ».



sUR LA II.EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. GHAP. II. 467

-14 Hºc commone, teſtificant coram | 14 Dºnnez ces ºvertiſſemens, & prenrz

Domino, Noli contendere verbis ; ad | en le $ºigneur à témoin, Ne vous amuſez

•ihilenim utile eſt, nſ ad ſubverſionem point à dº diſputes de paroles, qui ne ſont

audientium. . - , , , , , i bonnes qu a pervertir ceux qui les ccoutenr.

15. Sollicitè cura teipſum probabilem | | 15 Mettez-vous en état de paroître devant
exhibere Deo , operarium inconfuſibi- Dieu,comme un miniſtre digne de ſon appro

lems, rectè tractantem verbum veritatis. bation , qui ne fait rien dont il ait ſujet de

rougir, & qui ſai bien diſpenſer la parole de

, ， , , | la vérité. . - . . -

16. Profana autem , & vaniloquia 16. Fuyez crux qui tiennent des diſcours

devita ;multùms enim proficiunt ad im- | vains , & profanes # car ils croitront de plu3

pietatem : · · • · | en plus dans l'impiété ; ' · · · · · · ·

- - , , , • i | 2 | 1 r 1 ' ) : « A : A , º o .. 3 . > : º-

". -

• 1 • i. : º . C O M M,E N,T · A l R E. t t . · s º 'n ' : , , , ºvè

, - ' .. , · · · · · • » - º - . : º

menaces en ſeront-elles moins vraies, & moins efficaces ? (a) Ce dernies

fens paroît le plus naturel. | | | | -

, V. 14. T E s T 1 F 1c ANs c o R A M DE o, s 9 L r c o s T EN D E R E

y E r » is. Prenez le Seigneur à témºin de ces véritez que#
rez aux Fidéles, & pour vous, ne vous amiſez pºiut à des diſputes depa

roles.te Grec porte : (h)Avertiſſez-les de ces choſes, en les capjurant
au nom du Seigneur de neſe point amuſer à des di ſputes deparolej. Mais

pluſieurs trés-anciens Manuſcrits ſont conformes à la Vulgate. On a déja

vû dans la premiére Epitre à Timothée† lui ordonne de ne pas

'donner dans des diſputes de noms, & dans de†

des fables , & des généalogies ſans fin,& ſans fondement : (;) Car,
comme onl'a remarqué,c'étoit-là le caractére de ces premiers hérétiques,

ils aimoient la curioſité, la vaine ſcience, l'orgueil, les diſputes de noms.

- y. 15. O P E R A R 1 UM 1 N c o NF us 1 a i LE M , R E c T E T R A c

r AN T É M v E R B UM v E R 1 r A r Is. Comme un miniſtre qui ne fait

rien, dont il ait ſujet de rougir, & qui ſait bien# la parale de,4a

vérité.A la lettre, ( d) qui ſache bien couper, ou partager le diſcours de la

vérité , qui cn ſache faire une diſſectiou exacté : qui ſache partager, &

diſtribuer la parole de Dieu à ſes auditeurs d'une maniére qui ſoit à leur

portée, & qui leur ſoit avantageuſe ， ou comme un laboureur qui coupe

la terre avec la charrue, & qui forme des ſillons bien droits ， ou comne

ºn homme qui fraye le chemin à ceux qui le doivent ſuivre. Toutes ces

fimilitudes marquent fort bie, les devoirs des Prédicateurs, & des Evé

* , * , • * ' • • • • • • ' • :: . : . ----l- • • • • - -

* — - -
-

· · · · l - 3 -- 1 li. , º ) : - : - . : - t - i ... - -- ' .

( n ) Grot Men. Tir. - ( e ) vide 1.Timot 1 4. é, v1.4 r '3 , .

- t b ) T«vr« grºººxrxt , di«ugºve# $ @ & #- | ( d ) o23ººº * , rè ?ºy" ººº ºººº
mov 73 Kvciu u5 »eyeuaxé;v. Alii : Atau«f"ve5- | Theodoret. Aosp， rà yie ， a ras ºs.'as ras

pà © iºaºaie rè Kºeis. M， Aeyºuéze Ita Cad. év»a*as ét* iºeºlºs , #. »2# 2 c . «ºtaa

4lex Clar. Lat. Germ Lat, Ambroſiaſt. Hiero-lº , à r# uarºn rè $eſa » ,ſº º'ey3 .

29miaſt, - t, ' \ » ... ， , : t - º

" " ".

· N n n ij *
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: 17. #ſºrma éorum ut cancer ſerpit. l 17.Et leur doctrine, comme un cancer;

Ex quibus eſt Hymeneus, & Philetus , | gagne peu à peu. De ce nombre ſont Hymé.

* º * · * · * º * º * | née, &Philéte, · · · · · · · - * , , ， \

·18. Qui à veritate exciderunt , di- 18.Qui ſe ſont écartez de la vérité , en

· centes reſurrectionem eſſe jam factam, | diſant que la réſurrection eſt déja arrivée,

& ſubverterunt quorumdam,fidem. # qui ont ainſi renversé la foi de quelques
- - - - - - - ' - - 1 - º, e • |^ ns. | - i " ， " , : ! • . - -"

-

|
- -

-
-

-

-
-

-

" -- , , ， , , , ... " 'º . --* .

· · · · G o M M E N T A I R E. , , .

. . a

" !

- - -
-

| ' | > !
-

, ºt
|
-

ques à l'égard de leurs peuples. Il eſt aisé d'en faire ſ'application. .

V. 16. P R o P H A N a , E T v A N 1 L o Q U I A ( a ) DEvITA. Fuy - ceux

qui tiennent des diſcours vains,& profanes , ou ſelon d'autres Exemplaires,

des profanes nouveautez de paroles. Dars la doctrine de l'Egliſe, on doit

$éviter avec un ſoin preſqué égal les nouveautez dans les dogmes, & dans

les paroles. Souvent une parole inventée, & introduite mal-à-propos

dans le langage de la foi, a causé de grands troubles parmi les Fidéles.

· La fauſſe Théologie des premiers hérétiques, étoit toute remplie denou

·velles maniéres de parler, inconnuës à JEsus-CHRIsr, & à ſes Apôtres.

*On n'y parloit que d'éônes, que§ , que d'intelligence , que d'eſ

prits , que de noms barbares de certains Anges, & de puiſſances ſpiri

· tuelles; de deux principes,l'un bon;l'autre mauvais,& de cent autreschy

· méres, propres à ébloüir des ignorans, & à séduire des hommes vains,

ſuperbes, & curieux, " : º | | | | --

, W. 17: SE R M o E o R v M u r c AN c E R s ERP 1 r. Leur doétrine

comme un cancer, gagne peu à peu. Le cancer eſt une maladie trés-dange

·reuſe , qui vient d'une glande comprimée, & du dérangement, ou de la

rupture de ſes fibres. Le ſang qui y circule, ſe corrompt peu à peu, & in

*fecte enfin toute la maſſe des humeurs. La partie qui eſt la ſource de cette

*corruption, ſe gâte peu à peu,& corrompt inſenſiblement les parties voiſi

*nes. C'eſt une eſpéce de gangréne, à laquelle la médecine n'a point encore

Strouvé§ certain. La doctrine des hérétiques reſſemble au cancer.

7Par des commencemenspreſque imperceptibles , elle ſe répand, & gagne

· inſenſiblement une infinité de perſonnes, qui aiment les nouveautez, &

-qui cherchent à ſe tromper agréablementſ L'héréſie des Gnoſtiques fit

des progrez ſurprenans au commencement del'Egliſe, & fit tomber dans

-la perdition infiniment plus d'arnes, que a fureur des persécuteurs. Un

des plus dangereux effets qu'elle produiſit, fut de rendre la Religion

Chrétienne odieuſe aux Payens, (b) qui ne diſtinguant pas ces héréti
^ . ' - . - à · · · · · · · · · ) *

• * - t -· · · · - u r . .

- - -

• * • * • - -- • 1 • •
-

-'e"a - •, - - - -
-

-

-
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" • " . · 3 ° - - • * " . -

- * | ( « ) Gr. Tas e,3ſxus streçavlas •tiiisar•. l Ger. Lat. Novitates vosum. Ita & Ambreſiaſt. ,

Alii : xareparias : Novitates verberum Ita | ( b ) Juſtin apoleg 2 Euſeb. hiſt. Eccl. l. f«

gºyſ Theophyl, Qegnu. Born, G. L. Glar. & Si l e. I. º

\. ! ·- •

º, * r * -- # - - • * ! • •.



SUR LA II.EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. II. 469
\

ºï9 Sed firmum fundamentum Dei 191 Mais le ſolide fondement de Dieu de

ſtat, habens figuaculum hoc : Cognovit | meure ferme, ayant pour ſceau cette parole :

Dominus qui ſunt ejus ;c& : Diſcedatab | Le Seigneur connoît ceux qui ſont à lui; &
ºniquitate omnis qui nominat nonven | cette autre : Que quiconque invoque le nom

àDomini. '- du Seigneur, s'éloigne de l'iniquité.

C O M M E N T A I R E.

ques, des Catholiques, imputoient à tous ceux qui reconnoiſſoient JE

sUs-CHRIsT, les mêmes erreurs, & les mêmes déſordres.

· Y. 18. D 1 c E N T E s R E s U R R E c T I o N E M E s s E 1 A M FAcTAM.

.2ui#ſont écartez de la vérité, en diſant que la réſurreéfion eſt déja faite.

La chûte d'Hymenée , & de Philéte, qui séduits par les faux raiſonne

mens des Simoniens, avoient abandonné la foi de l'Egliſe, faiſoit com

prendre à ſaint Paul l'importance de s'oppoſer aux profanes nouveautez.

des hérétiques. C'eſt pour cela qu'il inſiſte ſi ſouvent ſur ce ſujet dans cet

te Epître,& dans la premiére écrite à Timothée. Les Anciens (a) nous

apprennent expreſsément que Simon le Magicien ne croyoit pas la réſur

tection de la chair , mais ſeulement celle de l'ame, par laquelle elle reſ
ſuſcite du péché à la grace. (b) A - - | | | |

#. 17. S E D F 1 R M UM FU N D A M E N T U M D E I s T A T. Mais le

folide fondement de Dieu demeure ferme , ayant pour ſceau cette parole : Le

Seigneur connoit ceux qui ſont à lui. (c) Comme ſi ce paſſage de l'Ecriture

eût été écrit ſur la pierre fondamentale de l'Egliſe , (d) avec cet autre :

(e).Quiconque invoque le nom du Seigneur , ou ſelon le Grec imprimé ,

le nom de JesUs-CHR rsT , s'éloigne de l'iniquité Voilà ſur quoi eſt fondée

la certitude inébranlable de nôtre foi, & l'infaillibilité de la doctrine de

JEsus-CHRIsT. Elle eſt appuyée ſur la révélation de Dieu, qui eſt la véri

té eſſentielle. Mais comme des hommes corrompus,& indociles abuſent

de la parole, & de la révélation de Dieu même, en la détournant dans un

§ leur erreur, Dieu par ſa ſageſſe a pourvû à la sûreté de la

foi, & à la conſolation de ſes humbles Fidéles, en leur donnant des aſsû

rances contre l'erreur, & la malice des hérétiques. Il a donc établi dans

ſon Egliſe un Tribunal dépoſitaire de ſon autorité, & de ſa vérité ; c'eſt

la voix même de l'Egliſe, qui nous parle par la bouche des Paſteurs. C'eſt

eux dont JEsus-CHR rsT a dit : (f) Qui vous écoute, m'écaute. i . ,

º Mais comment les deux paſſages citez dans cet endroit, prouvent-ils

que le fondement de Dieu ， : & que malgré l'infidé

· ... : .7 z . : ' .. , - • , , 3 . .

T

- , " «' • -- .. · · · · · · ·

( a ) Epiphan. har,ſ 21: Aug. hareſ 1. : | , | (d) Theophyla# Grºt. - - - . -

( b ) Vide Aug. in Foan. hamil. 19. D. Thom. ( e ) Num. xvI. 2 6. ex Verſione 1.xx.

Eſt Men. Tir. hic. • • • • , • , - | (f) Luc. x. 16. : - º , - -

( c ) Num. xvI. 5. ex Verſione 7 c. " , -

-

· " N'n n iij '



47o C O M M E NT A I R E · L I T T E R A L · -

2o. In magna autem domo non ſolùm | 2o. Dans† maiſon il n'y a paà

ſunt vaſa anrea, & argentea , ſed 3 | ſºulement des vaſes d'or, & d'argent, mais

lignea, & fictilia i & quadam quidem ! il y en a auſſi de bois, & de terre , & les uns

in honorem, quadam autemin contume-, ſont pour des uſages honnêtes , les autres
lianv. - - · · · · , pour des uſages honteux. - -

, C O M M E N T A I R E. |
-

-

-

, º,

lité, & la chûte d'un grand nombre de Chrétiens, la foi de l'Egliſe de

JesUs-CHRIsT ne périra jamais : (a) Les uns fondent cette infaillibilité

ſur le décret de la prédeſtination marqué dans ces paroles : Le Seigneur

connoit ceux qui ſont à lui;& ſur la persévérance dans le bien,inſinuée dans

celles-ci : Que celui qui invoque le nom du Seigneur, & qui eſt du nombre

de ſes Fidéles, s'éloigne de l'iniquité, & persévére juſqu'à la fin dans cet

éloignement. D'autres, ſur les promeſſes que Dieu a faites à ſon Egliſe,

lorſqu'il a dit qu'il la fondoit ſur la† , & que les portes de l'enfer

ne prévaudroient point contre elle ;(b) ce qui eſt encore rélatif au choix

que Dieu fait de ſes Fidéles, & au don de la persévérance qu'il accorde,.

non à tous ceux qui ſont appellez, & qui compoſent l'Egliſe, mals aux

Elûs, ( c ) qu'il maintient dans la foi, & qu'il défend contre les entrepri

ſes du Démon,& contre les artifices des héréſies. Ceux qui ſont ſortis

d'entre nous, n'étoient pas des nôtres , dit l'Apôtre ſaint Jean; (d) car s'ils

en euſſent été, ils ſeroient demeurez avec nous. Mes brebis entendront ma

·voix, dit le Sauveur, (e) & nul ne les ravira de ma main. Ne vous effrayez

donc pas de l'apoſtaſie, & de la chûte de pluſieurs , nul ne périra que ce

lui qui doit périr.Dieu ſait ceux qu'il a choiſi , (f) & qui ſont véritable

ment à lui. ' . . - - -

y. 2o. I N M A G N A AU T E M D o M e. Dans une grande maiſon. Il y a

des vaſes de toute ſorte, des vaſes d'or, & des vaſes d'argile. Dans l'E

gliſe (g) il y a des Elûs, & des réprouvez, des vaſes d'honneur, & des

vaſes d'ignominie ; (h) la paille y eſt mêlée avec le bon grain,(i, l'ivraye

avec le froment, (k) les bons poiſſons avec les mauvais. (l) Ceux qui

ſortent de l'Egliſe par l'héréſie, ou par le ſchiſme, ceux qui la deshono

rent par leur vie ſcandaleuſe, ceux qui retournent à lenr vomiſſement,&

qui renoncent à la foi par leurs œuvres, ſont des vaſes d'ignominie , leur

chûte, & leur perte ne doivent pas nous ſurprendre. JEsus-CHRIsT nous
-

Tir. alii.. Men Tir. alii. Vide Luc. xiv. 2y Hebr. x, 21,

( b ) Matt. xv1. 18. I. Timot. 111.15.

( h ) Rom. 1x. 21.

(i ) Matth. 111.12.- , · .. !

( e ) ffoam. x. 2:8. - ( k ) Matth. x 111. 25. & ſets , `

- 4f) joan. x111. 18. Ego ſcia quos elegerim. ( l ) Mntth. x1II. 47, | -

tz) Cypriam, l. } Ep. # l, 4 Ep. 2, & Aug l. .

(a) Vide Aug Fromond. Eſt. Magalian. Mem. | 3. contra Donatiſt. c. 18.1» & l 4. c. 12. Eſt.

( c ) Magalian Eſt From. Vat. Men. Tir, -

( d ) 1.joan. 11. |

†,

#,

#'!



SUR LAII. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. II. 47i

4

4t. Si quis erg) emundaverit ſe ab 2I. Si quelqu'un donc ſe garde pur de ces

#is, erit vas in honoremſanltificatum, | choſes, il ſera un vaſe d'honneur, ſanctifié,

c utile Domino, ad omne opus bonum | & propre au ſervice du Seigneur, préparé

paratum. | pour toutes ſortes de bonnes œuvres.

22. Juvenilia autem deſideria fuge ; " 22. Fuyez les paſſions des jeunes gens, &

ſttare verà juſtitiam,fidem, charita- | ſuivez la juſtice, la foi, la charité, & la paix

tem, & pacem cum iis qui invocan» | avec ceux qui invoquent le Seigneur d'un

Divinum de corde puro. , cœur pur.

C Q M M E N T A I R E.

a prémuni contre ces ſcandales , il a permis que parmi ſes Apôtres il ſe

trouvât un Judas. La séparation des bons, & des mauvais ne ſe fera qu'en

l'autre vie. Tandis que l'homme eſt dans ce monde, on ne doit jamais

déſeſpérer de ſon ſalut, & de ſa correction. Dieu ſait tirer ſa gloire des

mauvais comme des bons. Les méchans contribuënt au ſalut des Elûs.

. y. 2 I. S1 QU 1 s E R G o E M U N D A v e R 1 T s E. Si quelqu'un ſe gar-.

de pur de ces choſes, il ſera un vaſe d'bonneur. Celui qui dans ſ'Egliſe con

ſervera l'unité, & la pureté de la foi, & qui avec le ſecours de Dieu vivra

d'une maniére digne de ſa vocation, ſera un vaſe d'honneur, & méritera

de joüir du bonheur éternel, S. Paul ſemble ici attribuer à l'homme le pou

Voir de ſe purifier, ou de ſe conſerver net des impuretez, qui font le vaſe

d'ignominie : mais ailleurs il s'explique d'une maniére aſſez expreſſe ſur le

beſoin que nous avons de la grace de J. C. pour commencer, pour conti

nuer, & pour achever toute action de vertu. L'homme peut bien de lui

même ſe perdre, & ſe rendre un vaſe de confuſion, par ſa mauvaiſe vie ;

mais il ne peut ſans un ſecours ſurnaturel devenir un vaſe d'honneur, ni

pérsévérer dans cet état, s'il a le bonheur de s'y rencontrer.

· y. 22. DE s 1 D E R 1 A , U v E N 1 L 1 A FUGE. Fuyez les paſſions des jeunes

Sens. La vanité, la folle joye, les compagnies, les conteſtations, certains

divertiſſemens, & airs impérieux qu'on ſe donne quelquefois lorſqu'on eſt

élevé en dignité. On ne doit pas concevoir ici† le nom de paſſions

de jeunes gens, des plaiſirs déréglez. La ſageſſe , & la maniére de vie de

Timothée,ſ a) nous répondent de ſa tempérance, & de ſa vertu : mais il y

a certains défauts que la vertu ne corrige pas entiérement dans les jeunes

gens, qui ſe trouvent de bonne hcure à la tête des autres. (b) L'autorité

que ſaint Paul avoit acquiſe ſur Timothée ſon Diſciple, & la tendreſſe

qu'il avoit pour lui, lui donnoient droit de lui parler d'une maniére, qui

n'auroit pas été convenable à tout autre. Sectare juſtitiam , ffdem , chari

*atem. Pluſieurs Imprimez portent : (c)Juſtitiam, ffdem,ſpem , charitatem.

( a ) 1. Timot. v. 2 ;. : Theophyl. ' • , • • l' -

v ide Grot. Eſt. Theodoret. chryſoſt. l ( e ) Vide Bukentop. l. 1. p. 3oo

*, '



4-2 : coMMENT AIR E L ITTERAL : ·

.23. Stultat autem , & ſine diſciplina | , 23 Quant aux queſtions impertinertes, &
queſtiones devita,ſciens quia generant inutiles , ſachant qu elles ſont une ſource de

litef. conteſtations, évitez-les. . - º - -

24. Servum autem Domini mon opor- | | 24- Or il ne faut pas que le ſerviter du

set litigare ;ſed manſuetum eſſeadam- Seigneur S amuſe à conteſter ; mais il ſoit

nes, docibilem, patientem, ， , | º modéré envers tout le monde, capable

1 . , i ... .. !, d'inſtruire , & patient. , - , *

c o M M E N T A I R E.

Y. 23. S T U LT A s E r s 1 N E D r s c 1 P L I N A QU E s T 1 oN Es D E

v 1 T A. Evitez les queſtions impertiuentes , & inutiles. Il répéte ſouvent

cet avis, ( a) parce qu'il en ſavoit l'importance, ſur tout en ce tems, où

l'héréſie de Simon le Magicien, & des Gnoſtiques faiſoient un ſi grandi

ravage dans l'Egliſe. - - ·

y. 24. S E R v 0 M Do M 1 N 1 N o N o P o R T E T LIT 1 GA R E. Il ne

faut pas que le ſerviteur de Dieu s'amuſe à contgſter, ſur tout quand il s'agit

de queſtions vaines, frivoles, ſans raiſon, & ſans fondement, commecel

les qui s'agitoient parmi les hérétiques du premier ſiécle. Il faut les mé

riſer comme des contes de vieilles, qui ne méritent pas qu'on les réfute

sérieuſement. Il eſt de certaines erreurs à qui l'on donne du crédit en les

relevant. Pour réfuter tout le ſyſtême de Religion de Simon le Magicien,

des Nicolaites, & des Gnoſtiques, il n'y avoit qu'à le nier abſolument,

puiſqu'il n'étoit fondé ni ſur la raiſon , ni ſur la révélation.† caracté

re avoient ces hérétiques pour dogmatiſer : Sur quoi étoient fondez leurs

éônes , & leur plérama , leur prétenduë premiére intelligence, & leur diſtri

bution des Anges en diverſes claſſes, & les noms qu'ils leur donnoient à

Pourquoi s'embaraſſer dans la diſpute avec des gens ſans aveu ? ... . ;

Mais dans les choſes qui combattent la vérité de l'Evangile, non ſeu

lement il n'eſt pas défendu à Timothée, & aux Evêques de conteſter, de

diſputer, d'attaquer, ou de réſiſter aux hérétiques , il y a même des cas

où ils ſont dans l'obligation de le faire ; puiſque ſaint Paul veut qu'un Mi

niſtre de l'Evangile ſoit toûjours en état de prouver ſa foi, & de réfuter

ceux qui l'attaquent. (b) Et dans l'Apocalypſe, (c ) le Seigneur fait des

reproches à l'Ange, ou à l'Evêque de Pergame, de ce qu'il ſouffre des

gens qui enſeignent la doctrine de Balaam. -

Au lieu de l'eſprit de diſpute, & de conteſtation, ſaint Paul veut que

ſon Diſciple ſoit modéré envers tout le monde, capable d'inſtruire, ou plû-
--

, 4 -* • +

trinaſana, & eos qui contradicuntarguere..
xv. 7. & 2. Timot. 11.16. ( c ) Apoc. 1I, 14, 1j. 16a.

( a ) Voyez ci-devant 1. Timot, 1. 4, v1. 4 2,

4 b) Tit, 1.9, vt potensſit exhortari in doc- |J • "

-
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SUR LA II.EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. II. 473

25. Cum modeſtia corripientem eos 25. Il doit reprendre avec douceur ceux

qui reſſtunt veritati , nequando Deus | qui réſiſtent à la vérité , dansl'eſpérance quº
det illis pœnitentiam ad cognoſcendam Dieu leur pourra donner un jour l eſprit de

veritatem , , pénitence, pour la leur faire connoître ;

26. Et reſpiſtant à Diaboli laqueis, | 26 Et qu'ainſi ils ſortiront des piéges du

à quo captivi tenentur ad ipſius volan- | Diable qui lºs tient captifs, pour en faire

f4f67%2, - ce qu'il lui plaît.

C O M M E N T A I R E.

tôt, aimant à inſtruire, (a) & patiext. Au lieu de conteſter, & d'invecti

ver contre ceux qui ſe séparent de l'Egliſe, ſoyez doux, & modéré en

vers eux, inſtruiſez-les avec patience. Ces voyes ſont plus propres à les

rappeller, que des maniéres dures, & impérieuſes.

y. 25. N E Q U A N D o D E T I L L 1 s D o M 1 N U s P oE N I T E N T 1 A M.

Dans l'eſpérance que Dieu leur pourra donner un jour l'eſprit de pénitence.

Ne déſeſpérez du retour de perſonne. Regardez ceux qui s'égarent, com

me un médecin regarde un malade.Travaillez à ſa guériſon avec patience,

eſpérant qu'un jour vous le guérirez. L'hérétique combat aujourd'hui l'E

gliſe ; c'eſt un enfant qui s'eſt révolté contre ſa mere, & qui la remplit dc

douleur, & d'amertume ; mais enfin tout rebelle qu'il eſt, elle le cherche

toûjours, & déſire ſôn retour, & ſa converſion ; Dieu tout-puiſſant peut

changer le cœur le plus dur , en un cœur de chair. Nequando (b) en cet

endroit, ne marque point la crainte, mais le doute, mêlé d'eſpérance,

& de déſir. -

y. 26. A D 1 A B o L 1 L A Q U E 1 s, A Q U o c A P T I v 1 T E N EN T U R

A D 1 P s 1 Us v o LU N T A T E M. Des piéges du Diable, qui les tient cap

tifs, pour en faire ce qu'il lui plait. Les hérétiques ſont comme des cap

tifs dans les liens du Démon. Il les poſséde, & en diſpoſe à ſa volonté ;

il les conduit, il les inſpire, il s'en ſert pour répandre l'eſprit d'erreur, &

de séduction dans les cœurs , & dans les eſprits. Autrement : Ils ſont dans

les liens du Démon, ſuivant la volonté de Dieu ; c) Ad ipſius ( Dei ) volun

tatem, Dieu permet qu'ils tombent ſous la puiſſance du Démon, pour au

tant de tems qu'il lui plait. Il eſt toûjours le maître de les tirer de cette

captivité, & de leur donner l'eſprit de pénitence. Ne les regardez donc

pas comme des ennemis irréconciliables. Travaillez à leur converſion,

comme étant vos freres, mais vos freres égarez, & livrez peut être,ſeu

Iement pour un certain tens à la puiſſance de Satan. En même tems que

vous les inſtruiſez, priez pour leur converſion.

.. ( a ) A»' ºwio» eſvau ze9s z 47«s , èidax txè», ( b ' Mºrº7e, pour eixºt vide Grot Lud. der

•t#ixxx° . @ uidam : Nºn av, pro ya o . A l'égard | Dieu, Ham. Scult Buda. Glaſſ Grarm 3 7. f.

de didaxlix ,, voyez 1, Timot. 111. 2, d' Aé#t » , ( c ) Eſt. Grot Hamm, Camerar Price. Piſtat.

dadaxlixè».

* O o o
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C O MMENT A I R E L I TT E RAL
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C H A P I T R E I I I.

Faux Doéteurs; leurs caractéres. Il exhorte Timothée à conſerver le

dépôt de la doétrine, à ſuivre ſon exemple, à ſouffrir pour

JE s U s-CH R I s T.-Utilité de l'Ecriture.

#. 1, LJOc autem ſcito, qu)d in noviſ- [ Y. I.O R ſachez que dans les derniers

ſimis diebus inſtabunt tempora jours il viendra des tems dange

periculoſa : ICllX. -

2. Erunt homines ſeipſos amantes , i ,.*. Car il y aura des hommes aIllOUITCllX.

cupidi, elati, ſuperbi, blaſphemi , pa- d eux mêmes , avares , glorieux, ſuperbes ,

rentibus non obedientes , ingrati , ſce- édiſans , déſobéiſſans à leurs peres, & à

leſti, leurs meres, ingrats , impies , -

- C O M M E N T A I R E.

$. 1. | [ N N o v 1 s s 1 M 1 s D I E B U s 1 N s T A B U N T T E M P o R A P E-.

R 1 c U L o s A. Dans les derniers jours il viendra des tems dange

reux. Ne vous troublez point à la vûë de tant de maux, dont l'Egliſe eſt

affligée. On a vû de tout tems, & des héréſies, & des persécutions, &

des séducteurs, & des ennemis de la verité, & on en verra juſqu'à la fin.

Jannés, & Mambrés dans l'Egypte, ne s'opposérent-ils pas à Moyſe ?

Et je vous avertis que dans les tçms à venir on verra des gens corrom

pus, & couverts de toutes ſortes de vices, qui déſoleront l'Egliſe, & fe

ront mille maux aux gens de bien. Le y. 5. fait voir que les derniers

jours , dont il parle ici, n'étoient pas fort éloignez de Timothée , ( a )

puiſqu'il l'avertit de fuir ces perſonnes ; y, 6. car de ce nombre ſont ceux

qui introduiſent dans les maiſons , & qui ménent aprés eux des femmes char

gées de péchez. Voyez auſſi les yy. 13. & 14. que Théophylacte explique

des Diſciples de Simon, & de Manés.Voyez auſſi ce qui a été remarqué

ſur I. Timot. Iv. 1. In noviſſimis temporibus, marque ſimplement l'avenir,

ſoit prochain, ou éloigné.

y. 2. E R U N T H o M I N E s s E 1 P s o s A M A N T E s. Il y aura des

hommes amoureux d'eux-mêmes. Saint Paul donne ici le caractére des he

rétiques, & des méchans de tous les ſiécles. Car il n'y a aucun tems, ni

ſous l'ancien, ni ſous le nouveau Teſtament , qui en ait été exempt. Du

( a ) chryſaſt. Theophyl. Ita Grot. Eſt. Men. Vide & Epiphan, hareſ 16.
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l

lr

•

3. Sine affectione , fine pace , crimi- | 3. Dénaturez , ennemis de la paix , calom

natores , incontinentes , immites , ſiae niateurs, intempérans , inhumains, ſans af

benignitate , - fection pour les gens de b en,

4. Proditores , protervi , tumidi , & 4. Traîtres, il ſolens , enflez d'orgüeil, &

voluptatum amatores magis quàm Dei : l plus amateurs de la volutté , que de Dieu :

C O M M E N T A I R E.

vivant même des Apôtres, on vit des héréſies, & des déſordres dans l'E

gliſe. On en vit encore plus aprés leur décés. Simon le Magicien étoit

apparemment mort , lorſque ſaint Paul écrivit cette Epitre, peu de tems

avant ſon† Mais il laiſſa grand nombre de Diſciples qui formé

rent pluſieurs ſectes diverſes, connuës dans l'antiquité ſous les différens

nons de Gnoſtiques, de Carpocratiens, de Simoniens , d'Encratites, de

Ménandriens, de Docétes, d'Eutychites, de Gorthéniens, de Cléobains,
&C.

PA R E N r 1 B Us 1 N o B E D I E N T E s. Déſobéiſſans à leurs parens. Il

met cela parmi les plus grands déſordres ici, & dans l'Epître aux Ro

mains; ( a) en effet c'eſt un des plus grands déſordres , & qui marque un

plus grand mépris de la Loi de Dieu : car à nôtre égard, aprés Dieu ſont

nos parens.

· IN G R A T I. Ingrats. On regarde ordinairement l'ingratitude comme

un vice odieux aux hommes , & qui marque une ame baſle , & un hom

me ſans cœur; mais rarement on la conſidére comme un crime digne de

la colére, & des châtimens de Dieu. Comme dans la vie civile rien n'eſt

plus odieux qu'un ingrat, ainſi dans le moral il y a peu de péché plus con

· traire à l'ordre, à la charité, & à la juſtice.

- y. 3. S1N E A F F E c T 1 o N E , s I N E P A c E. (b) Dénaturez, ennemis

· de la paix. Sans tendreſſe naturelle pour leurs proches, & ſans paix , ſans

réconciliation, ſans alliance ; ennemis irréconciliables , gens ſans foi , &

ſans parole. (c ) -

S i N E B E N 1 GN 1 T A T E. Sans affecfion pour les gens de bien, Qui n'ont

ni reſpect, ni affection pour les gens de bien, qui les évitent, les haiſ'enr,

les persécutent. C'eſt l'eſprit général de tous les méchans, & des héréti

ques, de ne pouvoir ſouffrir les perſonnes de piété.

· y. 4. V o LU P T A TU M A M A T o R E s , M A G I s Q_U A M D E 1. Plus

amateurs de la volupté, que de Dieu. (d) Ce n'eſt ni le déſir d'une plus

· grande perfection, ni l'amour de Dieu, & de ſa vérité, ni l'horreur des

prétendus abus qu'on voit dans l'Egliſe Catholique, ni de plus grandes

( c ) A©ix4yaSoi Comparez Tit. 1. 18. dixd--

7x3ou. - -

( d ) @inſdavet ºäx ov, ; ©t2 69 tou.

Q o o ij

( b ) A repyou, & rrodat. Vide Rom, i. 31, Hac

( a ) Roºm 1.3 o.

deſunt in Syro. |



476 C O MM EN T A I R E L IT T E R A L

",

5. Habentes ſpeciem quidem pietatis ; | 5: Qui auront une apparence de piété, mais

virtutem autem ejus abneganter. Et hos | qui en ruineront la vérite, & l'eſprit. Fuyez

devita : donc ces pcrſonnes.

#. Ex his enim ſunt qui penetrant do- | 6 Car de ce nombre ſont ceux qui s'inº
mos, & captivas ducunt mulierculas , troduiſent dans les maiſons , & qui traînent

oneratas peccatis , quº ducuntur variis | apres eux comme captives , des femmes char，

deſideriis ; gées de péchez, & poſsédées de diverſes paſ :

ſions ;

C O M M E N T A I R E.

lumiéres que l'ordinaire, qui portent les hérétiques à ſe séparer de l'Egli

ſe , c'eſt le libertinage, ou l'amour du plaiſir, ou de l'indépendance.Tout

le monde ſait quels déſordres ſe commettoient parmi les anciens héré

tiques des premiers ſiécles ; &. plût à Dieu qu'on ne ſçût pas les motifs de

la séparation de ceux des derniers tems.

y. 5.HA B EN T E s s P E c 1 E M ou 1 P E M E1 ºr AT 1 #. 4?ui auront

une apparence de piété, mais qui en ruineront la vérité. Il ne faut pas croi

re que les hérétiques ſe montrent à découvert à ceux qu'ils veulent sé

duire. Ils n'ont garde de faire voir l'orgüeil, l'ambition, l'amour de la

nouveauté, & du libertinage, qui les fait agir. Cela leur attireroit trop

peu de diſciples : mais ils ſe déguiſent , & prennent toutes les apparences

de la piété, & de la religion , ils ne parlent que de réformer les abus pré

tendus de l'Egliſe, dont ils veulent ſe séparer. Ils font parade d'une doc

trine plus profonde, ils exagérent les foibleſſes, & les maux qui ſe ren

| contrent dans la communion qu'ils abandonnent ; ce ſont des loups revê

tus de la peau de brebis. Les Gnoſtiques ſe diſtinguoicnt par des connoiſ
» • - / / -

ſances qu'ils vantoient comme tres-rares, & trés-relevées ; les Encratites

ſe faiſoient remarquer par leur abſtinence, & leur continence prétenduës ;

Simon séduiſoit les ſimples par ſes preſtiges. Au fond l'eſprit qui les ani

moit tous, étoit l'ambition , l'avarice , & l'intempérance. - -

E r H o s D E v 1 T A. Fuyez ces perſonnes. Ceci montre que ſaint Paul

parloit des héréſies de ſon tems, & de celles qui devoicnt paroître juſqu'à

la fin du monde. (a) - -

#. 6. P E N E T R A N T D o M o s , E T c A P T 1 v A s D u c u N T M U

, L i E R c U L As. Ils s'introduiſent dans les maiſons, & trainent aprés eux

comme captives , des femmes chargées de péchez. Simon le Magicien, aprés

s'être séparé des Fidéles de Samarie, où il avoit été baptizé, parcouru

diverſes provinces pour y pervertir les eſprits. ( b) Etant à Tyr en Phéni

cie, il y achetta une femme publique, nommée Héléne, & la menoit

par tout, commettant ſecrettement avec elle toutes ſortes de crimes. (c)

( a ) chryſ Theophyl. Eſt. Grot. Men. : ( c ) 7uſtin. Apolog. 2. Iren, l. I. c. * o. Epi

( b ) Theodoret. H ſt Eccl. l. I. c. I, | phan, hareſ 2 1. -

•
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7. Semper diſcentes, & numquam ad | . 7.Leſquelles apprennent toûjours, & n'ar

, ſcientiam veritatis pervenientes. rivent jamais juſqu'à la connoiſſance de la

- VCI 1tC.

8. 2uemadmodum autem Jannes , 8. Mais comme Jannés, & Mambrés ré

& Mambres reſtiterunt Moyſi, ita & ſiſtérent à Moïſe, ceux-ci de même réſiſtent

bi reſiſtunt veritati. Homines corrupti à la vérité. Ce ſont des hommes corrompus

mente, reprobi circa fidem : dans l'eſprit, & pervertis dans la foi :

C O M M E N T A I R E.

Il diſoit qu'Héléne étoit la premiére intelligence, & la mere de toutes

choſes. Quelquefois il lui donnoit le nom de Saint Eſprit, & quelquefois

celui de Minerve, ou d'Héléne femme de Ménélaüs, qui avoit été l'oc

caſion de la guerre de Troye. Il en diſoit cent autres impertinences. Mais

n'en voilà que trop pour prouver ce que dit ici l'Apôtre.

Les Marcoſiens les séduiſoient par leurs preſtiges, leur faiſant ac

croire qu'elles étoient remplies du Saint-Eſprit. Ils leur faiſoient quelque

fois offrir le ſaint ſacrifice. (a) Les Marcionites leur permettoient de bap

tizer. (b) Les Montaniſtes les admettoient même à la Prêtriſe, & à l'È

piſcopat. (e) Toute l'antiquité parle des infâmies que commettoient avec

des femmes, les Nicolaïtes, les Gnoſtiques, & les autres hérétiques de

ces tems-là. Il ſeroit aisé de montrer par l'hiſtoire, qu'il n'y a aucune hé

réſie, qui n'ait eu quelque femme inſigne pour principal appui. Saint Jé

rôme (d)aprés avoir faitvoir que Simon le Magicien, que Marcion, & que

Nicolas s'étoient ſervi de leur miniſtére dans l'établiſſement de leurs héré

fies, parcourt les autres héréſies qui avoient paru juſqu'à ſon tems, & mon

tre que toutes ont été fondées, ou aidées, & ſoutenuës par des femmes.

y. 7. NU M QU A M A D s c I E N T I A M P E R v E N 1 E N T E s. Qui

n'arrivent jamais juſqu'à la connoiſſance de la vérité Elles ne cherchent pas

sérieuſement à s'inſtruire, ni à ſe fixer à quelque choſe de vrai, & de cer

tain. Elles courent toûjours aprés quelque choſe de nouveau, pour con

tenter leur curioſité ; elles ne ſuivent que l'inconſtance de leur eſprit, &

l'inquiétude de leur cœur. Le Grec : (e) Elles ne peuvent jamais arriver à

la connoiſſance de la vérité

y. 8. Q U E M ADM o DUM JAN N E s , E T MA M B R E s. Mais comme

( b ) Epiphan hereſ 4 2. mùm auro corrupit, deindè hareſ polluit. Arius

( c ) Epiphan hareſ 49. ut o bem deciperet, ſororem Principis antè derepit.

( d ) Hieronym, Ep. ad Cteſiphont. Simon Ma- [ Donatus Lucilla opibus adjutus eſt. Elpidium cœ

gus hareſim condidit , adjutus auxilio Helena | cum Agape cœca duxit. Priſcillianº juncta fuit

meretricis. Nicolaus Antiochenus omnium im- .. Galla non gente, ſed nomine.

munditiarum conditor , choros duxit femineos. ( e ) M»ê(rº7s els irſ y vziv éxy9.'as iA3éſ»

Marcion quoque Romam premiſit mulierem ad | dvdp&pat. -

majorem laſciviam. Apelles Philomenen comitem

(a ) Iren. l. 1. c. 8.9. | habuit. Montamus Priſcam , 23 Maximillam pri

O o o iij
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Jannés , & Mambrés réſiſtérent à Moyſe, ceux ci de même réſiſtent à la véri

té Conme l'Ecriture de l'ancien Teſtament ne parle point de ces Magi

ciens de Pharaon qui s'opposérent à Moyſe, on croit que ſaint Paul a

appris leurs noms , ou par une révélation particuliére, (a) ou par la tra

dition des Juifs ; (b) ou enfin par quelques anciennes hiſtoires, qui ne ſont

pas venuës juſqu'à nous ; (c ) ou du Livre apocryphe de Jannés , & Mam

brés , dont parle Origénes, (d) & l'Ambroſiaſter. Il eſt certain que du

tems de ſaint Paul, les noms de ces deux Magiciens étoient fort connus ;

ainſi il n'eſt nullement néceſſaire de recourir à une inſpiration particuliére

pour les apprendre. Il en cit fait mention dans Numénius Pythagoricien,

"cité par Ariſtobule Juif, qui vivoit vers la 15 I. olympiade , c'eſt-à-dire,

environ 176. ans avant JEsus CHRIST ; ainſi Numénius étoit encore plus

ancien. Supposé toutefois que le Livre d'Ariſtobule ſoit auſſi ancien que

le demande la dédicace qui en eſt faite à Ptolemée Philopator. Car il y a

des Savans qui croyent que cet Ariſtobule eſt l'ouvrage d'un impoſteur,

& que Numénius n'a vêcu qu'au deuxiéme ſiécle de l'Egliſe. Quoiqu'il

en ſoit, voici ce qu'on trouve dans cet Auteur touchant Jannés, & Mam

brés. C'étoit, dit il, des Scribes ſacrez des Egyptiens , qui excelloient dans

la Magie au tems que les Juifs furent chaſſez de l'Egypte , ce furent les ſeuls

que les Egyptiens trouvérent propres à oppoſer à Moyſe , qui étoit un hom

me dont les priéres auprés de Dieu étoient trés puiſſantes ; & qui furent ca

pables de rendre inutiles les maux que ce Légiſlateur des Juifs leur fai

bit. (e)

Pline (f) parle auſſi de la faction, ou de la ſecte des Magiciens, dont

il dit que Moyſe , Jannés , & Jocabel, ou Jotapa, furent les Chefs. Le

Paraphraſte Jonathan, (g) & le Talmud de Babylone (h) en font auſſi

mention : & le Rabbins Abenezra, (i) & Hiſcuni ( k ) parlent d'un livre

intitulé, les paroles des jours de Moyſe , qui eſt peut être le même que le

livre intitulé, Jannés, & Mambrés , cité dans Origénes, (l , & dans l'Am

| broſiaſter, ( m ) & mis au rang des apocryphes par le Papc Gélaſe. (n)

L'Ambroſiaſter dit qu'ils étoient deux freres, & le Paraphraſte Jonathan,.

qu'ils étoient les deux ſerviteurs qui accompagnoient Balaam, lorſqu'il

, vint vers Balac Roi des Moabites.(o ) Artapan dit que Pharaon fit venir

( a ) chryſºſt. Theophyl. Tirin. 7dr» ii zraey « #veu &# »3 éºles, é-c.

( b ) Theoaoret. Th.ophyl. Grot. Eſt. Eraſm. (f) Plin. hiſt. nat. l. 3o. c. 1.

Tir. M en Camer. ( g ) 7onath in Exod. v11.11.

( c ) Grot. B. z. Zac. Capell. Hamm. Druſ ( h ) Talmud. Balyl tračt. Menachot. c. 75

( d ) Origen. tract 35 in Matth. ( i ) A# enez a in Exod. 1 v. 2 o.

( e ) Apua Euſeb pr«par ºt l. 9 p. 241. l'«»- | ( k ) Hiſcuni in Num x11. 1.

( l ) Origen. tre ét. 3 j. in Matt.

( m ) Ambroſiaſt. hic.

(n ) Gelaſ Diſt. 15.

( ° ) Vonathan in Num. xxII. 2z,.

- r ^ • - - - | - •_ • • \ 7

sd , ès ºr « s tta /sora xe45 ， 7es evaſ , ixi I'sdaſa ,

: 4 - - - - - - - - - - -

i#ex• vv 8ºa fé aiyºn7u. Mszuſa yëv r2 l'« aºa »
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9. Sed ultrà non proficient ; inſipientia t - 9. Mais le progrés qu'ils feſont, aura ſes

enim eorum manifeſta erit omnibus , | bornes ; car leur folie ſera connuë de tout le

ſicut & illorum fuit. monde, comme le fut alors celle de ces ma

giciens.

C O M M E N T A I R E,

- - ·Q. -

de la haute Egypte, au-deſſus de Memphis, des Magiciens pour les op

poſer à Moyſe. Ce ſont ſans doute ceux qui ſont marquez ici. Pallade

dans ſon Hiſtoire Lauſiaque, (a) raconte que ſaint Macaire l'Egyptien

alla exprés dans un déſert éloigné de quelques journées de ſa denieure,

pour y voir les tombeaux de Jannés, & Mambrés, qu'il trouva dans un

jardin planté d'arbres. -

Les Orientaux diſent qu'il y eut pluſieurs Magiciens qui s'opposércnt

à Moyſe. Ils nomment entr'autres Sabous, & Gadous, qui vinrent de la

Thébaïde ; & Giaath, & Moſpba , qui vinrent d'un autre côté pour s'op

poſer à Moyſe. Ils voulurent, diſent-ils, contrefaire le miracle du chan

gement de la verge de Moyſe en ſerpent, & jettant contre terre leurs bâ-,

tons, & des cordes remplies de vif-argent. Ces cordes commencérent à

faire quelques mouvemens, en ſe repliant les unes ſur les autres, à cauſe

de la chaleur du terrain échauffé par l'ardeur du ſoleil. Mais la verge de

Moyſe les mit toutes en piéces dans un moment.

Il y a quelque différence ſur le nom de ces Magiciens. Le Grec im

primé porte, Jannés, & Jambrés. Quelques anciens : (b)Jannés, & Mam

brés. Les Juifs nomment Joanne, ou Johanna, cclui qui eſt nommé Jan-,

nés par les Grecs ; & Mambrés, celui que :'es Grecs appellent Jambrés.

Tzédak Lévi les nomme Avés , & Samrés. Les Hébreux veulent qu'ils

ayent été fils du devin Balaam, & maîtres de Moyſe dans les ſciences des,

Egyptiens. : - -

y. 9. SED ULTRA NoN P R o F 1 c I E N T. Le progrés qu'ils feront, aura

Jes bornes. Les hérétiques dont on a parlé,firent d'abord quelques progrés, .

mais ils ne durérent pas long-tems. La ſecte de Simon le Magicien qui

dans les commencement avoit eu un ſi grand nombre de diſciples,

fut réduite vers l'an 249. où Origénes écrivoit ſon Livre contre Celſe, c)

à environ trente perſonnes au plus. Dans le cinquiéme Livre du même

ouvrage, (d) il dit qu'on n'en trouve pas un ſeul. Origénes pouvoit n'ê

tre pas bien informé, puiſqu'Eusébe ( e ) en parle encore, & qu'il dit que

quelques Simoniens cachez, ſe mêloient parmi les Fidéles, & recevoient

-

( a ) Pallad. hiſt. Lauſiac e 9, - - [ c ) origen Co» tr a celſ l. 1. p 44.

( b ) Cyprian. Calaritan. Optat. l. 7. •- ( d ) origea contra Ceſ l j. p. 27*

- , ( e ) Euſeb. l. 2 c. 1



- - -
, · - - - * • -

48o C O M M E NT A I R E L I T T E R A L !

1o. Tu autem aſſecutus es meam doc- 1 1o. Quant à vous, vous ſavez quelle eſt

trinam , inſtitutionem propºſtum , fi-| ma doctrine , quelle eſt ma maniére de vie ,

dem, longanimitatem, dilectionem,pa-| quelle eſt la fin que je me propoſe, quelle eſt

tientiam , ma foi, ma tolérance, ma charité , & ma pa

tience ;

11. Perſecutiones , paſſionet , qualia | 11. Quelles ont été les persécutions , & les

mihi facta ſunt Antiochie, Iconii , c#- ! afflictions qui me ſont arrivées , comme celles

Lyſtris ; quales perſecutiones ſuſtinui, l d'Antioche, d'Icone, & de Lyſtre; combien

& ex omnibus eripuit me Dominus. grandes ont été ces persécutions que j'ai

ſouffertes , & comment le Seigneur m'a titº

de toutes.

C O M M E N T A I R E.

le baptême dans l'Egliſe, pour pouvoir répandre plus aisément leurs er
ICUl1S, -

- -
·

Les Nicolaïtes ſubſiſtérent fort peu de tems, dit Eusébe (a) Tertul

lien ( b ) dit qu'ils avoient changé de nom, & étoient paſſé dans la ſecte

des Caïniſtes. Mais ces derniers hérétiques eux-mêmes ne ſubſiſtérent

que fort peu de tems. Les Gnoſtiques furent les plus nombreux,& les plus

étendus de tous. Saint Jérôme, (c ) & ſaint Epiphanes (d) diſent qu'on

en voyoit encore quelques uns, mais cachez, & obſcurs ſur la fin du qua

triéme ſiécle. Les Corinthiens, les Nazaréens , les Ebionites, & les au

tres, dont la principale erreur étoit de ſoutenir la néceſſité des obſervan

ces légales; ces hérétiques n'allérent guéres au-delà de la ruine , & de la

diſperſion entiére des Juifs ſous Adrien. -

I N s 1 P 1 E N T 1 A E N 1 M É o R U M. Car leur folie ſera connuë de tout

le monde. Dieu permit que ces hérétiques tombérent dans de ſi grands

déſordres, & que leur eſprit s'égarât dans des erreurs ſi monſtrueuſes,

qu'ils devinrent odieux à tous les hommes, & qu'ils ne ſubſiſtérent que

quelque peu de tems, qu'à la faveur des ténébres dont ils ſe couvrirent, ou

de l'hypocriſie,& de la diſſimulation continuelle où ils vêcurent.Dés qu'on !

les connut, on en eut horreur, & pour les réfuter, il n'y eut qu'à lever le

voile dont ils cherchoient à cacher leur ignominie.

Y. 1o. TU A U T E M A s s E c U T U s E s M E A M D o c T R IN A M.

-9 uand à vous , vous ſavez quelle eſt ma doctrine. Je ne me ſuis ni caché,

ni déguisé devant vous. Vous ſavez qui je ſuis, quelle eſt ma doctrine,

& ma conduite. Jugez vous-mêmes de la différence qu'il y a entre nous,

& ces docteurs, dont je viens de vous parler.

Y. II. QU A L 1 A M 1 H 1 F A c T A s U N T A N T 1 o c H 1 E , I c o

N 1 1, E T L x s T R 1 s. Quelles ont été les persécutions qui me ſont arri

-r

( a ) Euſtb hiſt. Eccl. l. 3. c, 19, : ( c , Hieronyn. i» t'igi'an tium. -

( b ) Tertull. praſcript, c. 3j. 1 ( d ) Epiphan, harſ 2 6 . vées



SUR LA II. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. III. 481

-

11. Ft omnes qui piè volunt vivere in | 12.Auſſi tous ceux qui veulent vivre avec

Chriſto Jeſu, perſecutionem patientur. | piété en JEsus-CHRIsT , ſeront persécutez.

1;. Mali autem homines , & ſèduc- l | 13. Mais les hommes méchans, & les im
tores profi ient in pejus, errantes, 3 in 1 poiteurs ſe fortifieront de plus en† dans

errgrems mittentes. e mal , étant eux-mêmes dans l'illuſion, & y

faiſant tomber les autres.

C O M M E N T A I R E.

vées à Antioche de Piſidie, (a) à Icone, & à Lyſfres en Lycaonie. Timo

thée étoit de Lyſtres, comme nous croyons , il ſavoit mieux que perſon

ne ce que l'Apôtre avoit ſouffert dans cette ville, & à Icone, qui en étoit

proche. ( b Antioche de i'iſidie n'en étoit pas éloignée. Saint Paul vint .

d'Antioche de Piſidie, à Icone. (c) Je ne ſuis pas de ces faux Docteurs,

qui pour éviter la persécution, feignent d'être Juifs avec les Juifs , &

Payens avec les Payens. Je dis la vérité au dépens de ma tranquillité, &

de ma vie. .

y. 12. O M N E s Q U I P H E v o LU N T v 1 v E R E 1 N C H R 1 s T o.

Tous ceux qui veulent vivre avec piété dans JEsus-CHRIsT, ſeront persé

cutez. Défiez-vous de tous ces faux Apôtres qui font leur Dieu de leur

ventre, & qui ſavent ſe déguiſer de maniére qu'ils ne ſouffrent aucune

persécution. Cet un article inconteſtable que quiconque vcut vivre dans

le Chriſtianiſme , dans la piété, & dans la vertu, ne pourra jamais éviter

la contradiction. Il déplaira néceſſairement, ou aux Payens, ou aux Juifs.

Quiconque ne prêche que JEsUs-CHRIsT , & J E s U s-C H R 1 s T cruci

fié, eſt un§ aux Juifs , & une folie aux Gentils ; il eſt de néceſſité

exposé à choquer les uns, ou les autres , & ſouvent tous les deux , &

par conséquent à s'attirer des contradictions, des peines, des mauvais

traitemens. Ainſi JEsus-CH R I s T l'a prédit à ſes vrais Ciſciples. (d) Leur

vie, leurs maximes, leur conduite ſont trop opposées à celles du monde

pour n'être pas contredites. Un caractére de la vraye Religion, & de la

vérité, eſt d'être persécutées.

#. 13. SE DU c T o R E s P R o F 1 c 1 E N r 1 N P E I U s. Les impoſſeurs

ſe fortifieront de plus en plus dans le mal.Que le progrés des héréſies, & des

erreurs, que le bonheur apparent des séducteurs, & le grand nombre de

leurs diſciples, ne vous touchent point , non plus que les diſgraces, & les

persécutions que ſouffrent les gens de bien. La vertu, & la piété ſont

toûjours rares, & toûjours odieuſes au monde. Mais ſouvenez vous de

# que je viens de vous dire ?. 9..Que le progrés qu'ils feront aura ſes
-4997/26'J'.

( s ) Chryſ.ſt. Gtot. Eſt. - i { c } A cf. x1 1 1.14 . " •

( b ) Voyez .. ct. x111. 45. jo. xIV 2, 4- j. | , ( d ) Matt. x. 17.18.xx111.34. Woan. xv1. 33{

39, - XVI I. 14 .

P p p



482 C O M M E N T A I R E L I T T E R A L .

14. Tu ver) permane in iis que didi- 14. Quant à vous, demeurez ferme dans

ciſti, & credita ſunt tibi,ſciens à quo | les choſes que vous avez appriſes , & qui

didi: eris , - vous ont été confiées, ſachant de qui vous

les avez appriſes,

15. Et quia ab infantia ſacras Litte- | , , 15- Et conſidérant que vous avez été nourri
ras noſti, que te poſſunt inſtruere adſi- - dés vôtre et fance dans les Lettres ſaintes,

lutem , per fidem que eſt in Chriſto qui peuvent vous inſtruire pour le ſalut, par

Jeſu. - la foi qui eſt en JE us-CHRIST.

16. Omvis ſcriptura divinitùs inſpi- 16. Toute écriture qui eſt inſpirée de

rata, utilis eſt ad docendum , ad ar- Dieu, eſt utile pour inſtruire, pour repren

guendum , ad corripiendum, ad eru- dre , Pour corriger , & pour conduire à la

diendum in juſtitia ; piété, & à la juſtice ;

C O M M E N T A I R E.

. 14. P E R M A N E 1 N r 1 s Q U E D 1 D 1 c 1 s T 1. Demeurez ferme

dans les choſes que vous avez appriſes. Ne vous laiſſez point aller aux doc

trines nouvelles des hérétiques, ni aux vaines apparences de ſcience, &

de doctrine dont ils font parade. Demeurez ferme dans les principes

ue vous avez reçus de moi. Défiez-vous de tout ce qui n'eſt pas confor

me à la foi, (a ) que vous avez regüé comme un dépôt , & dont vous devez

rendre compte à Dieu. Théodoret, & Théophylacte remarquent fort ju

dicieuſement que tout ceci eſt contre les Simoniens, & les autres héré

tiques de ce tems-là. - \

- . 15. A B 1 N F A N r 1 A s A c R A s L 1 T T E R A s N o s T I. Vous avez

été nourri dés vôtre enfance dans les Lettres ſaintes.Timothée avoit eu une

mere, & une ayeule pleines de piété, qui dés l'enfance lui avoient fait

lire les ſaintes Écritures, & qui les lui avoient expliquées, ſuivant leur

capacité, & leur portée. Il, ne parle que des Livres ſacrez de l'ancien

Teſtament, car ceux du nouveau n'étoient pas encore tous compoſez,

ni ramaſſez en un corps. On ne ſauroit de trop bonne heure ſe nourir des

ſaintes Ecritures. C'eſt le lait des enfans, & la nourriture ſolide des vieil

lards. Elle convient à ceux qui commencent, & à ceux qui ſont déja avan

cez dans la perfection. (b) | - -

y. 16. Q M N I s s c R 1 P T u R A , D I v I N 1 T U s 1 N s P 1 R A r A ,

UT 1 L 1s E s T (c ) AD D o c E N D U M. Toute écriture qui eſt inſpirée de

Dieu, eſt utile pour inſtruire.Toute l'Ecriture ſainte de l'ancien Teſtament,

( a ) :', 3 : uz2ts , •è fat, 43vs. Alii quidam : | loſa u9 = 2js J Jazzzxi«v : omnis Scriptura df

Kaà "is 'ai 22 *. v nttù s inſpirata, & utilis ad dorex dum, c5 c.

( b ) Aug. t. 3. de Geneſî ad litt. l. 5. c. 3. n. 6. ! Mais pluſicurs omettent cº Barb 1. Clem Alex.

scriptura ſacra ſic loquitur, ut altitudine ſuperbos | syr. Arab. Ambroſiaſt. Hieronymiaſter, Theo

irrideat , prºfunditate att ntos teneat, veritate | dorus Mopſueſt. teſte Facundo, l. 5. c. 6. Pelag.

· magnes paſrat, affabilitate parvulos nutriat. Vulg. -

( c ) Grst. im#reſſ nara yee pà $1čaºtvses, »)



SUR LA II. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. III. 48;

r7. Ut perfettus ſit homo Dei , ad 17. Afin que l'homme de Dieu ſoit parfait,

•mne opus benum inſtructur. étant propre, & parfaitement préparé à tout
lCIl•

C o M M E N T A I R E.

car alors, comme on l'a déja remarqué, quoiqu'il y eût pluſieurs parties

du nouveau d'écrites, elles n'étoient pas encore réünies en un corps, & ne

compoſoient pas ce qu'on appelle le Canon du nouveauTcſtament. Il dit :

Toute écriture divinement inſpirée,pour la diſtinguer des Livres apocryphes,

& des Auteurs profanes, même des Philoſophes du paganiſme,§:
quelque beaux qu'ils ſoient, ſont toutefois l'ouvrage de l'homme, & com

poſez par ſon eſprit, & par une induſtrie humaine : au lieu que les Livres

ſacrez, & canoniques reconnus par l'Egliſe de J. C. ſont divinement

inſpirez , non ſeulement quant au ſens, mais même quant aux termes, &

aux ſentences, ainſi que l'enſeigncnt unanimement les Peres. (a) Je ſai

qu'entre les Théologiens il y a quelque diverſité de ſentiment ſur la ma

niére dont les Ecrivains ſacrez ſont inſpirez : mais tous convienncnt que

le Saint-Eſprit y a préſidé, de maniére qu'il n'y a ni erreur, ni fauſſeté,

ni rien de ſemblable dans les Ecritures canoniques ; & que comme le dit

ici ſaint Paul, toute l'Ecriture ſainte, & inſpirée, eſt propre pour inſtrui

re, pour reprendre , pour corriger , & pour conduire à la piété, & à lajuſti

ce. Pour remplir dignement tous ces devoirs, un Evêque doit être puiſ

ſant dans les Ecritures, & s'en ſervir pour réprimer les méchans, pour

ſoutenir, & pour conſoler les bons, pour inſtruire les ignorans, & pour

réduire les ennemis de la vérité. Appliquez vous donc à cette lecture ;

& qu'elle vous ſuffiſe. Ne cherchez point ailleurs de quoi vous inſtruire,

& vous former, & fuyez toutes les nouveautez profanes des hérétiques.

Dieu vous en a aſſez dit dans ſes Ecritures. Tenez-vous-en là.

y. 17. U T P E R F E c T U s s 1 T H o M o D E I. ( b ) Affn que l'homme

de Dieu ſoit parfait. Ne croyez pas qu'il vous manque quelque choſe, ſi

vous n'êtes point versé dans les ſciences humaines, & dans l'étude des

Philoſophes. Si vous poſſédez les ſaintes Ecritures, vous pouvez mépri

ſer tout le reſte. L'homme de Dieu, & le Miniſtre du Seigneur ſera par

fait, & parfaitement préparé à tout bien, & à remplir tous ſes devoirs,

Rſ rn.egen. c. 2.1. Or gen. Philocal.c. , c. cº l 5 (b ºa & # # à # e # #Sparc , •ses

contra Celſ Cyprian ſerºn. de otere, & e cemoſyn | za, t.2 e» «y«3 e i# : aztő/g-. Clarom I',« ré

Clem Alex. # 2. ſt om : t Euſeb hs î. Eccl l 5 : 2e & # S. Gern, f,- z 'a•3-, 3 & 719- #. & c.

º ult. Epiphan contra h.r.ſ. hereſt 7«. Greg | i t au ieu de # f , 2 ,'©- , quelques-uns liſent :

Nyſſ O ai. 7. contra E• on Macar bcmt ;». E'# pire%r. Barb. s l' é &ég-. Coºt litt. K «)

· ( a ) vide Iren, l. 1. c. 47. Tertull. contr« | Galat é alias paſſim.

»/

Chryſºſt homil 2 6 in Geneſ. Item orat Qpod | i#vgf iscéo». syr. ubi referturad ipy.». "

ºittura legie utilis ſtt. n cap. 1. Epiſt. ad -

A P p p ij



484 C O M M E N T A I R E LITTERAL : .

s'il poſſéde les Livres ſacrez. Les Gnoſtiques, & les autres hérétiques de

ce tems-là, n'étoient pas contens de la ſimplicité des Ecritures. Ils ſe van

teient de ſavoir d'autres myſtéres. Saint Paul marque ici à Timothée le

mépris qu'il doit faire de cette vaine ſcience. Ayez la connoiſſance des

Ecritures, & il ne vous manquera rien pour la perfcction de vôtre em- .

ploi. • , . - - · · · : . -- :

## ###

C H A P I T R E I V.

-

§#

Devoirs d'un Evêque. Inſtruire , corriger, reprendre , réprimer les

méchans. Deſcription des hérétiques. Saint Paul prédit ſa propre

· mort. Il prie Timothée de le venir trouver. Aléxandre lui a été
- : 4 -- J4 l 1 ,i » i | »

contraire. Dans ſa premiére défenſe tous l'ont abandonné. Le

Seigneur l'a délivré du lion. Il finitpar des ſalutations. -

#. I. T"Eſtificor coram Deo, & Jeſu | V. 1. [ E vous conjure donc devant Dieu, &

- Chriſto , qui judicaturus eſt devant JEs is-CHRIST , qui jugera

vivos, & mortuos,per adventum ipſius, les vivans, & les morts ; je vous en conjure

& regnum ejui : | par ſon avénement glorieux , & par ſon

regne ; - - -

, c o M M E N T A 1 R E. ·

y. I. E s T 1 F 1 c o R c o RAM D E o. .. P E R A D v EN TU M 1 F

s 1 U s. Je vous conjure devant Dieu , & devant JEsus-CHR1sr

qui doit juger les vivans, & les morts ; je vous en conjure par ſon avéne

ment, & par l'établiſſement de ſon regne. (a) Ou ſuivant quelques Exem

plaires Grecs, & ſaint Chryſoſtome : Je vous conjure par JEsUs-CHRIsr

qui doit juger les vivans , & les morts , au jour de ſon avénement glorieux,

& de l'établiſſemcnt de ſon regne. Car c'eſt principalement au jour du Ju

gement dernier que JEsus-CHRIsT établira ſon regne, & que Dieu met

tra tous ſes ennemis au pied de ſon trône. (b) L'une, & l'autre maniére

de lire fait un fort bon ſens. L'Apôtre conjure Timothée par tout ce qu'il

y a de plus terrible, de remplir tous les devoirs de ſon miniſtére , par le

Jugement de JEsus-CHRIST , qui doit juger les vivans , & les morts, les

( a ) Grac. Karà r) irip4vea» «º#, è rèv | ſiaſt. Fulgent ad Petr. Diac. c. ;. Caſar Artlat,

Éa rixeſay «v7# Pluſieurs omettent Kara. Ita Cod. | Borner. G.

Alex, Clarom. G. L. Germ. L. Çolb. 7, Ambro- ( b ) Voyez 1 Cor, xv. 23. 24, & c.



sUR LA II. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP.Iv. 48r

1. Predica verbum, inſta opportunè, | | 2. Annoncez la parole ;inſiſtez à tems , à

importunè ;argue, ohſecra, increpa in | contre-tems ; reprenez ; ſuppliez ; ménacez, ,

•mni patientia, & doctrina. j ſans vous laſſer jamais de les tolérer, & de
- les inſtruire. ' - .

· 3. Erit enim tempas, càm ſanam doc- | 3 Car il viendra un tems où les hommes

trinam non ſuſtinebunt; ſed ad ſua deſi- | ne pourront plus ſouffrir la ſaine doctrine :

deria coacervabunt ſibi magiſtros, pru- au contraire ayant une extrême démangeai

rientes auribus : ſon d'entendre ce qui les flatte, ils auront re

cours à une foule de Docteurs propres à ſa
• tisfaire leurs déſirs ; -

c o M M E N T A 1 R E.

Juſtes, & les pécheurs, ( a) les bons, & les méchans; ou plûtôt : Ceux

qui ſeront morts depuis long tems, & ceux qui ſe trouveront encore en,

vie au jour de ſon avénement.b) Voyez ci-devant 1. Thcſſal. Iv. 14.15.16.
»

I. Cor. xv. 23. & 52. - - - -

, #. 2. PR AE D 1 c A v E R B U M ; I N s T A o P P o R T U N E, 1 M P o R

TU N E. Annoncez la parole de l'Evangile ſans crainte ; inſiſtez à tems , à

contre-tens ; dans la paix , dans la persécution , dans l'Egliſe, hors de

I'aſſemblée ; (c) lorſqu'il y a apparence de ſuccés,& lorſqu'il n'y en a point. .

A force de travailler, de prêcher , d'exhorter , Dieu permettra que vous

trouviez des facilitez, & des ouvertures, où il n'en paroiſſoit point. Ce

qui ne réüſſit pas aujourd'hui, réüſſira une autre fois. Reprenez, ſuppliez,

ménacez. Ou, ſelon le Grec : ( d) Reprenez , ménacez , conſolez , ou ex- .

hortez ; mais ſans aigreur, ſans emportement, ſans inquiétude , in omni

patientia, & doctrina Il faut convaincre, & perſuader, avant que d'em

ployer les réprimandes, & les corrections (e) Imitez la ſageſſe du mé
decin , qui ne manque pas d'adoucir lespºyes , auſquelles il a été con

traint de mettre le fer, & le feu. - - -

Y. 3. E R 1 T E N 1 M T E M P Us c U M s A N A M D o c r R 1 N a M

N o N s u s T 1 N # B U N T. Car il viendra un tems où les hommes ne pourront

ſouffrir la ſaine doctrine. Ne vous rebuttez point d'enſeigner, quand

même vous verriez que vous n'êtes point écouté. Le laboureur ſeme par

le mauvais, comme par le beau tems. La ſemence qui doit fructifier , ſe

pourrit dans la terre, avant que de pouſſer. Ce qui eſt reçû dans un eſprit

diſtrait, & quelquefois railleur , ou mépriſant, ſe réveille ſouvent, &

produit ſon fruit, lorſqu'on y penſe le moins. Le tems viendra que dans
) . · · · · , - - - • ' •

(a ) $ tidam apud Theophyl. Eraſm. - 1 ſieurs liſent comme"a vulgare : E2ty#o• ,a x&xsi

, (b ! Chryſ The phyl. Grot Eraſm. Eſt. Zeger. ! »to , ixûiusz y clarom & S. Germ Latt. Am

Druſ Men. adii. . - | | broſi ſt Hieronymi ſt . · ·

( c ) Vide Theophyl Eſt. alios. - - \ .. (e j Eſt Men & e, vide & Theodoret. , , ,
: s : | : . :: lvºtº : * -- . : ( . t ... à i -

. - p p p iij - _ • • • *

( d ) E'atykºv, ixiliuvroy, za32 * dAtram. Plu



486 ° C o MMENT A r R E LITT E R A L · · :

4. Et à veritate quidem auditum ( 4. Et fermant l'oreille à la vérité, ilsl'ou
avertsnt ; ad fabulas autem converten- \ vriront à des fables. • -

ffE7f. .. - -

5. Tu ver) vigila in omnibus ; labora, 5. Mais pour vous , veillez continuelle

opus fac Evangeliſte , miniſterium | ment ; ſonffrez conſtamment ; faites la charge

tuum imple ;ſobrius eſto : d un Evangéliſte ; rempliſſez tous les devoirs

de vôtre miniſtéte; ſoyez ſobre.

C O M M E N T A I R E.

'Egliſe il y aura de faux Docteurs, qui par leurs nouveautez, s'attireront

une foule d'auditeurs inconſtans, & légers, qui auront une forte deman

geaiſon d'entendre quelque choſe qui les flatte, & qui les chatoüille. (a)

Ce tens eſt venu. Il étoit dés le vivant de Timothée, & il a été dans tous

les ſiécles, C'eſt par les choſes nouvelles, & curieuſes que les hérétiques

ſe ſont attirez des ſectateurs, des gens qui aiment a être flattez, & qui

veulent qu'on leur chatoüille l'oreille par des diſcours fleuris, éloquens,

étudiez, & par des doétrines trompeuſes, nouvelles, & curieuſes. Tels

furent les Gnoſtiques , & les Diſciples de Simon, de Ménandre, & des

premiers hérétiques. La doctrine de l'Evangile, & des Apôtres écoit pour

eux trop fade, & trop commune , il fallut la leur aſſaiſonner par la Phi

loſophie, & par des idées guindées, & chimériques de cercles, de gé

nérations , d'Anges, d'Intelligences, de révélations, & de prophéties

nouvelles.. - -
-

Y. 4., A D , F A B U L As A U T E M C o N v E R T E N T U R. Ils ouvrirentº

l'oreille à des fables, Cela convient admirablement aux Simoniens, aux

Gnoſtiques, aux Carpocratiens, aux Marcionites, aux Manichéens, aux

Encratites , & preſqu'à tous les hérétiques des premiers ſiécles. Les

Docteurs Juifs, & pluſieurs Cºrétiens hébraïzans de ces tems là don

noient auſſi beaucoup dans les fables, & dans les vaines traditions.

· y. 5. TU v E R o v I G 1 LA 1 N o M N 1 B U s ; L A B o R A ; ... s o

B R 1 U s E s T o. Pour vous , veillez continuellement ; ſouffrez conſtam

ment ; (b) ſoyez ſobre, Ces derniers termes ne ſont ni dans le Grec mo

derne, ni dans les plus anciens Exemplaires Latins. ( c ) Faites la charge

d'un Evangéliſte. On appelloit Evangéliſtes dans ces premiers tems, ceux

qui étoient les compagnons de la prédication, & des travaux des Apô

tres , qui alloient prêcher dans différentes Egliſes par l'ordre, & avec la

miſlion des Apôtres.Tels furent ſaint Philippe dans les Actes, (d, & Silº

( * ) Kºà '3 et rè & oºr Tºeºphyl. T»7é, 1 rº#- I. ( b ) x 3è rºt , c =#r, exxex43veer.

a # * sè « • » , º zººyaa # u}et, »? « , lxi- , ( c ) Clarom. e，- S. Germ Latuna , Ambroſº • A.

$vaë^t : zà za9* zºeº exé , Tneºdoret H'Jo- Hieronymiaſt. alia Exemp'aria Latina- Videº

»º, riva rãs é ºr 5 xºnais s ip, « #tT u 7ulian | Eraſm. & A4 ill. , , , "º ,

Apºſt ,t. Ep. 51. Alexandrinis axcas xyzsiez xs |

*ribuit. · · , · * - -

· · · · · · ·

( i ) Ait xx 1-3- .s , . · -- . '.
-
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6. Ego enim jam delibor , & tempus 6. Car pour moi, je ſuis ſur le point d'ê

reſºlutionis mes inſtat. tre immolé , & le tems de ma mort s'ap

proche. -

/ • - l • • • •

C O M M E N T A I R E.

vanus, ou Silas, dont il eſt parlé aſſez ſouvent dans les Epîtres de ſaint

Paul. L'Apôtre met les Evangéliſtes immédiatement aprés les Apôtres. (a)

Eusébe (b) dit qu'il y en eut pluſieurs, qui ayant abandonné toutes choſes

pour ſuivre J E s U s-CH R 1 s T, ſe répandirent dans diverſes Provinces ;

les uns dans les Iieux, où les Apôtres avoient prêché, les autres dans ceux

qui n'avoient pas encore entendu la parole de vie, & s'empreſſérent

à leur annoncer l'Evangile. Il en nomme quelques uns, & dit qu'il y en

cut pluſieurs autres. Voilà donc quels étoient les Evangéliſtes des pre

miers ſiécles. Saint Timothée avoit fait cette profeſſion, & l'Apôtre l'ex

horte à la continuer par tout où il ſe trouvera. Il ajoûte : Rempliſſez les

devoirs de vôtre miniſtére ; c'eſt-à-dire, les devoirs de l'Epiſcopat. Car,

comme on l'a vû, il étoit Evêque d'Ephéſe. On peut traduire le Grec

par : ( c ) Donnez des preuves de vôtre miniſtére ; faites voir par vôtre con

duite, que vous êtes un vrai Miniſtre de JEsus-CHRIs r.

y. 6. E G o E N 1 M 1 A M D E L 1 B o R. Car je ſuis ſur le point d'être im

molé. Le Texte à la lettre : (d) Je ſuis comme une victime ſur laquelle

on a déja fait les libations de liq'ieurs, & les effuſions de grains , & de

ſel, ou de farine qu'on répandoit ſur la victime immédiatement avant

l'immolation. ( e ) C'eſt ainſi que Grotius l'explique. L'uſage de répandre

du grain , & des libations ſur la tête des victimes , avant leur immola

tion, eſt connu dans toute l'antiquité. Stace Thébaid.liv. 1v. -

|. , . .. Jamque ardua ferro ·

: ... .. Signati capita , &frugum libaminepure , -

In vulnus cecidére greges. , .

Parmi les Hébreux, les libations ne ſe faiſoient que ſur la victime déja

immolée. Les Peres Grecs , (f) & le commun des Commentateurs l'ex

pliquent en ce ſens : Je ſuis comme une victime déja en quelque ſorte
\

• •

(a 1 Et hsſ 1v. 11 ! | 1 - #«v s, •s irt xatxee9t#r» -

( 4 ) Euſeb. Hiſt. Eccl. l 3. c. 31. ſeu 37. Edit, d•v» iw zrëe au rºi, re4ys, Svet$» vide Ho

aleſ - - -

y mer. 1liad A. v. 449 c5 ſe1. . -

( c ) Tè ehaxºria rs xxv29p égzg » : A*ºmiſterii if C hr ſſt. , F', 2 , #èº ， aé ， ºu u , # 3

tui plen am fidein f. cito. Ch ;ſ uxº29@ érnzav, : «ae9s , 5s #ays 4.2 v. sa s #à) pſ , • s. c'»2 #,

rs é, 1 z» pezºv. r s iuºs Svg « s, e»' à z :， va à, i, 1 T5, uº zep

, (d) E'ye yeº ºd) •né dou a. 3uxta s i là zºº & t ép# 1a # # € ts , z ns à : zwer

( e ) Virgil. AEneid. 2 de Sinone : " d) ; } } #xºv. Theodºi et xx.yè，, 2 ſlº 1è, •t-yè,

Jamque dies infanda a derat, mihi ſacra parari, ] ag9zzyé vzt , ºs ºrip ivrsseſ«s c»zººſa : s

Et ſalſa fruges , c5 circum tempor.t vitta. cºax r3-.

Vetus Epigram. apud Grot. K# ut 44yºs in)

/
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-

7 Bonum certamen certavi, curſum | 7. J'ai bien combattu , j'ai achevé ma

cenſummavi,fidem ſervavi. .. | | courſe , j'ai gºdé la foi , -

8. Ia reliquo repoſita eſt mihi corona l 8. Du reſte la couronne de juſtice m'eſt ré

juſtitie, quim reddet mihi Dominus in l ſe vée , que le Seigneur comme un juſte Juge

iſla d.e iuſtus Judex ; non ſolàm autem : me renara en ce grand jour , & non ſeule

mihi, ſºd & iis qui diligunt adventum | ment à moi, mais encore a tous ceux que
ejuj. Fºjiinaad me venure cit). aiment ſon avénement. Hâtez-vous de lylč

VCIllI IIOllVCl • - , l

• •

-

- -

- - -

: · · · · · · · - C O M M E N T A I R E,

égorgée, dont le ſang eſt répandu, ou ſur l'autel, ou au pied de l'autel »

ou, je ſuis comme une hoſtie ſur laquelle on a déja fait les aſperſions, &

les libations ordinaires, à qui il ne reſte que d'être conſumée par le feu.

Voyez ce qui a été remarqué ſur le Chap. I I. y. 17. de l'Epitre aux Phi

lippiens. - - . '

V. 7. B ) N U M c E R T A M E N c E R T A v 1. J'ai bien combattu , j'ai

achevé ma cvurſe , j'ai conſervé ma foi. Saint Paul ne parla jamais avec

plus d'aſsurance, que dans cette Lettre, que l'on peut conſidérer com

me le teſta rent d'un pere à un fils , & comme les derniéres paroles de ce

ſaint Apôtre. Les Peres ( a ) croyent que Dieu lui avoit révélé qu'il mour

roit à Rome, & qu'il conſommeroit ſa vie par le martyre. C'eſt cette aſ

sûrance qui produiſoit en lui la joye,& la confiance que nous remarquons

ici. Il dit qu'il a bien combattu. C'eſt un Héros, qui voit ſes ennemis à ſes

pieds. C'eſt un combattant qui eſt sûr de ſa victoire. Saint Paul aime les

ſimilitudes tirées de la guerre : J'ai achevé ma courſe. ll employe auſſi ſou

vent la comparaiſon des exercices de la carriére, & du théâtre : J'ai four

ni ma carriére , je ſuis arrivé au but : enfin j'ai conſervé le dépôt de la foi

que Dieu m'a confié , je meurs content, parce que je vais paroître devant

Dieu, ſans avoir donné attcinte à la pureté de ſon Evangile. J'ai remis

ce ſacré dépôt entre les mains de perſonnes fidelles, & qui ſont en état

· d'en rendre un compte cxact. Il dit ceci contre les hérétiques , & les

mauvais Chrétiens, qui ſouilloient la pureté de leur foi, par des fables

impertinentes, des erreurs monſtrueuſes, & par une conduite indigne de

la Religion Chrétienne ; & contre ceux qui apoſtaſioient lâchement, & ſe

livroient aux ennemis de JEsUs-CHRIST. Pour moi j'ai gardé juſqu'à la

fin la fidélité que j'ai jurée à mon Dieu ; ou j'ai conſervé la foi qu'il m'a

donnée par l'infuſion de ſon Saint-Eſprit.

y. 8. R E P o s 1T A E s T M 1 H 1 c o R o N A 1 U s T 1 T 1 AE. Du reſte

la couronne de juſtice m'eſt réſervée. Je ſuis aſsûré que le juſte diſtributeur

des prix, & des récompenſes, ne me refuſera pas la couronne qui m'eſt

4*) 4ºg de peccator, merit, l, 2, c. 16. & ſerm. 299. nov. Edit. & Athanaſ de fuga ſua ,..
llC -

:



sUR LAII.EP. DEs PAUL ATIMOTHE E. CHAr. IV. 4s,

:

9. Demas enim me reliquit, diligens 9." Car Démas m'a abandonné , s'étant

bac ſaculum, & abiit Theſſalonicam : | laiſsé emporter à l'amour du ſiécle, & il s'en

eſt allé à Theſſalonique ;

C O M M E N T A I R E.

，

dûë. Il continuë dans l'allégorie d'un combat public, où l'agonothéte, ou

diſtributeur des prix, jugeoit du mérite des combattans, & aſſignoit au

vainqueur le prix qui lui étoit dû. La couronne de juſtice , eſt celle qui eſt

donnée pour récompenſe de la juſtice, & des autres vertus, compriſes

ſous le nom général de juſtice. ( a )
",

· · F E s T 1 N A AD M E v E N 1 R E. Hâtez-vous de me venir trouver.

· Quelques-uns (b) croyent que ſaint Paul vouloit avant ſa mort l'inſtrui

re de vive voix ſur pluſieurs choſes. D'autres ( c ) veulent qu'il ne déſire

ſa préſence, que pour avoir en lui un aide au milieu de l'abandon où il ſe

trouvoit, & dans l'accablement où l'âge , la priſon , & les travaux l'a

' voient réduits. D'ailleurs ( d) il étoit bien-aiſe d'avoir auprés de lui plu

ſieurs de ſes Diſciples, tant pour l'aider dans le miniſtére Evangélique,

que ſes liens ne lui permettoient pas d'exercer comme il l'auroit ſouhaité,

que pour ſoutenir les Fidéles, & les conſoler, & empêcher les troubles

qui pouvoient arriver aprés ſa mort. On ne ſait pas bien sûrement ſi ſaint

Timothée fit ce voyage de Rome. Saint Paul mourut l'année ſuivante le

29. du mois de Juin, 66. de JESUS-CHRIST ; & cette Lettre eſt du mois

de Juillet de l'an 65. Il déſiroit que Timothée le vint trouver avant l'hy

ver de cette même année. Les autres Lettres que S. Paul écrivit de Rome,

•où Timothée eſt nommé, (e) ſont du premier voyage que l'Apôtre fit en

cette ville, en 62. ,
- p

· ' y. 9. D E M A s M E R E L 1 Q U 1T. Démas m'a abandonné, s'étant laiſſé

' emporter à l'amour du ſiécle. C'eſt le même Démas qui étoit à Rome avec

ſaint Paul en ſon premier voyage en 61. ou 62. & dont il eſt parlé dans les

· Epithes aux Coloſſiens,(f & à Philémon. g) Il ſe pervertit dans ce dernier

voyage en 65. & abandonna ſon Maître dans le danger ; on ne ſait s'il

* abandonna la foi, ou ſi Dieu lui fit la grace de revenir de ſon égarement,

· & de ſe relever de ſa chûte, ou ſi l'amour du ſiécle que l'Apôtre lui repro

· che, n'eſt qu'une faute paſſagére, ou de pure infirmité. Saint Epiphane (h)

prétend qu'il renonça à la foi, & qu'il s'engagea dans 1'héréſie de Cérin

" the, d'Ebion, & des autres , qui ne tenoient JEsUs-CHRIST que comme

•un ſimple homme. Dorothée dans ſa Synopſe veut qu'étant retourné à

( a ) Eſt Men Grot. Seult. Piſcs&w. .. : i. He*. x1 1 1. 13.

( b) Chryſaſt Theophyl. | (f) coloſſ 1 v. 14.

-{ c ) Eſt. alii. ( g ) Philemon.Y 24.

4 d) Vide Chryſoſt, hîc. homil. 1o. p. 61 c. # ( h ) Epiphan. hareſ 51.

· 4*) Philipp. IJ , 19. .Coloſſ, M • 1, Philem, -Mr !. - -

C2 q q
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1o. Creſceus in Galatiam , Titus in | Ho. Creſcens en Galatie, Tite en-Dalmas

Dalmatiam. tie.
-

C O M M E N T A I R E.

Theſſalonique, il ſoit devenu Prêtre des Idoles. Pluſieurs Nouveaux (a)

croyent au contraire qu'il retourna avec ſaint Paul, & Eſtius même con

jecture que c'eſt le même Démas dont parle ſaint Ignace aux Magnéſiens,

& qu'il appelle leur Evêque digne de Dieu. Mais tout cela n'eſt fondé que

ſur la fauſſe ſuppoſition que cette Lettre ait été écrite pendant la pre

miére priſon à Rome, ou du moins, avant les Epîtres aux Coloſſiens, &

à Philémon. -

$. 1o. C R E s c E N s (b) 1 N G A L A T 1 A M. Creſcens eſt allé en Gala

tie, & Tite en Dalmatie. Ces deux ne s'étoient séparez de ſaint Paul, que

par de bons motifs, avec ſon agréement, & peut-être par ſes ordres. (c)

Creſcens étoit allé de Rome en Galatie , ou dans les Gaules , car les Exem

plaires Grecs ne ſont pas uniformes en cet endroit, les uns portant la Ga

latie , (d) & les autres la Gaule. ( e) Le terme même de Galatia en Grec,

ſe prend ſouvent pour la Gaule, dans les Auteurs profanes, comme le re

marque ici Théodoret. (f) Eusébe, (g ) ſaint Epiphane, (h) Théodoret,

ſaint Jérôme, ( i ) & Sophrone ſon traducteur, l'ont entendu en ce ſens.

La Chronique d'Aléxandrie, & un Anonyme cité par Oecuménius, Ni

céphore, Dorothée, Uſuard, l'expliquent auſſi des Gaules, & croyent

que ſaint Creſcens y a prêché , c'étoit donc la tradition de l'Orient, com

me on l'infére de ces autoritez. Adon le fait fondateur de l'Egliſe de

Vienne ; ſentiment qui eſt aujourd'hui ſuivi dans ce pays-là.

Sérarius dans ſon Hiſtoire de Mayence, dit que ſaint Creſcens fonda

l'Egliſe de Mayence, & il cite pour ſoutenir ce ſentiment, quelques Au

teurs aſſez nouveaux, comme l'Abbé Rupért, & quelques catalogues des

Evêques de cette Egliſe. Mais il avoué de bonne foi qu'il n'ya pas un mot

de ſaint Creſcens, ni dans le Miſſel, ni dans le Bréviaire , ni dans aucun

livre ſemblable de cette Egliſe ; ce qui affoiblit extrémement toutes les

autres preuves qu'il apporte. |

Meſſieurs de Launoy, ( k ) & de Tillemont (l) qui ont examiné les

preuves que l'on apporte pour l'Epiſcopat de ſaint Creſcens à Vienne, &

( a ) Vide Grot. Eſt Men Cornel. -»triv. o'v'» ya, ina2gº , zé»au. C'ra Ji 2 »v»

( b ) Kp nz-zz.s. A it : Kéa zxvs. Ita plures Mſſ av as é,st é(«zi et 7 ;s t#a z a d '«s asrexºzº7ts.

Syr Criſpus, Arab. Priſcus. ( g ) Euſeb.l. 3. c. 4 Hiſt Eccl. -

( c ) Chryſ Theod. Theoph. Eſt. Grot. Mem. ( h ) Epiphan hareſ 51. o'vx c', 7# Tax-7ia, ds

c3 c , rivts wxavv9é,71s »•uſ(er , 4x cv 75 T«x1º.

( d ) E's Taxari«v Ita Impreffî paffim, & Mſſ. ( i ) Hieronym Catalog Scriptor. Eccleſ

plerique Iren Chryſ Theodoret. cºc. ( k ) launoy Sulpit. Severi Sententia vindica

( e ) E s Tax fav. Ita Lin. Cod. 2. AEth. | #
(f) Theod. T«A« ſav. Tas Ta»ſas ivlas ins- L ( l ) M. de Tillemont, note 81. ſur S. Paul,

J.
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11. Lucas eſt mecum ſolus. Marcum 1 Ir. Luc eſt ſeul avec moi. Prenez Marc

aſſume, & adduc tecum : eſt enim mihi , avec vous , & amenez-le : car il me peut

utilis in miniſterium. beaucoup ſervir pour le miniſtére de l'Evan

ile.

12. Tychicum autem miſi Epheſum. l 12. J'ai auſſi envoyé Tychique à Ephéſe.

C Q M M E N T A I R E.

à Mayence, en font fort bien voir la foibleſſe. Il y a trés-peu de tems que

l'Egliſe de Vienne prétend avoir ſaint Creſcens pour fondateur. Il n'y a

pas deux cens ans qu'elle a commencé à mettre ce ſaint dans ſes Lita

nies. Dans les anciennes diſputes qui s'élevérent entre cette Egliſe, &

celle d'Arles, ſur le droit de Métropole , on ne s'aviſa pas de relever cet

te miſſion de ſaint Creſcens. On cite une lettre du Pape Paul I. à Char

lemagne, où il dit que la ville de Vienne a eu pour Maître ſaint Creſcens

· collegue des Apôtres. Mais cette lettre eſt fort ſuſpecte, & n'a été pro

duite que dans ces derniers ſiécles. Les Latins font la fête de S. Creſcens

le 27. de Juin. Les uns le font mourir ſous Néron , les autres ſous Trajan :

les tºns dans la Galatie, & les autres dans les Gaules. On pcut voir les

Auteurs qui en ont traité exprés. . - - - ,

Tite eſt allé en Dalmatie. On ne doute pas (a) qu'il n'y ſoit allé pour les

affaires de l'Evangile, & par les ordres de ſaint Paul. Mais on n'en ſait

pas davantage ; on ignore ce qu'il y fit, en quel endroit il prêcha , & co.n

bien il y demeura De là il paſſa apparemment dans l'Iſle de Créte, qu'il

gouverna en qualité d'Evêque, & où il mourut.

y. 11. L U c A s E s T M E c U M s o L U s. Luc eſt ſeul avec moi. Saint

Luc fut toûjours fort attaché à ſaint Paul. On croit qu'il l'accompagna

juſqu'à ſon martyre. On s'eſt étendu ſur ſon ſujet à la tête de ſon Évan

gile. Quand ſaint Paul dit qu'il eſt ſeul avec ſaint Luc, il l'entend ſeul

des Diſciples; car il n'eſt pas croyable que les Fidéles de Rome, dont la

foi étoit ſi vive , & la charité ſi ardente, l'ayent abandonné dans cette

conjoncture. (b) -

M A R c U M A s s U M E. Prenez Marc avec vous. C'eſt Jean-Marc cou

ſin de Barnabé, dont on a ſouvent parlé. ( c ) Aprés avoir témoigné quel

que foibleſſe dans les commencemens, il fut dans la ſuite fort attaché à

l'Apôtre. -

., y. 12. TY c H 1 c U M M 1 s 1 E P HE s U M, J'ai envoyé Tychique à Ephé

ſe. Théodoret, & quelques autres ont inféré de ceci, que Timothée n'é

toit pas alors à Ephéſe ; autrement il lui auroit dit : Je vous envoye Ty

chique. Saint Timothée en qualité d'Evêque d't phéſe, avoit l'inſpection

-

( a ) Theodoret. Chryſ Theophyl Eſt. alii. : ( c ) Voyez Act.x11.12. & ſeq. x111. j. & ſeq.

(-4 ) Vide Chryſºſt, homil.x. p. 41 o, l xv. 39. Colºſſ iv. 1 v. - - -

Q q q ij



492 : CO M M E N T A I R E L I T T E R A L

13.Penulam , quam reliqui Troade I - 15. Apportez moi en venant le manteau

apud Carpum , veniens affer tecum, & | que j'ai laiſsé à Troade chez Carpus, & lcs

tibros, maximè autem memhrawas. livres, & ſur tout les parchemins.

C O M M E N T A I R E,

ſur toute la province d'Afie, & ſaint Paul pouvoit préſumer que Tychi

que ne le trouveroit pas dans la ville. Mais ces raiſons ne ſont pas tout

'à fait convaincantes. Tychique pouvoit être porteur de cette Lettre, &

· ſaint Paul pouvoit dire qu'il l'envoyoit pour la porter. Il pouvoit auſſi l'a

voir envoyé auparavant, & en donner ici avis à Timothée, parce qu'à

cauſe de la diſtance des lieux, il n'avoit pas encore reçu de nouvelles de

ſon arrivée. Comme on a fait mention de Tychique en d'autres endroits,

( a ) nous ne nous étendrons pas ici ſur ſa perſonne.

y. 13. P E N U L A , Q U A M R E L I Q U 1 T R o A D E. Apportez moi en

venant , le manteau que j'ai laiſſé à Troade chez Carpe Carpe n'eſt pas

bien connu dans les monumens de l'antiquité. Saint Paul n'en parle qu'en

ce ſeul endroit. On croit qu'il eſt fort différent de ſaint Polycarpe Evêque

de Smirne, & d'un autre Carpe dont parle le faux Denys Aréopagite dans

ſon Epître à Démophile. Les Grecs diſent qu'il étoit des ſeptante Diſci

· ples, & Miniſtre de ſaint Paul dans la prédication de l'Evangile, & dans

les meſſages pour porter ſes Lettres. Ils le font Evêque de Bérée, ſans

dire de laquelle ville de ce nom ils entendent parler. Ils lui attribuënt

grand nombre de miracles, tant pendant ſa vie, qu'aprés ſa mort. Ils en

font leur grand office le 26. de Mai. Les Latins la marquent au 13. d'Octo

bre dans leurs Martyrologes.

Saint Paul avoit logé chez lui allant de Macédoine à Rome ſouffrir

le martyre. Il laiſſa chez lui un habit, ou un manteau de campagne pro

re à ſe couvrir contre la pluye, & la neige ; car c'eſt la propre ſignifica

tion du Latin penula, (b) d'où l'on a formé le Grec phénolé ( c ) Ét d'où

| vient qu'il demande un manteau de ſi loin : C'eſt, diſent ſaint Chryſoſto

me, &Théophylacte, qu'il ne vouloit être à charge à perſonne. Les mê

mes Percs nous apprennent que d'autres (d) entendoient par le terme

héloné, une caſſette où il avoit laiſſé des livres. Et pourquoi des livres,

uiſqu'il étoit ſur le point de conſommer ſa vie par le niartyre : C'étoit

afin de les recommander aux Fidélcs, & afin qu'ils les conſervaſſent avec

tout le reſpcct qui leur eſt dû, (e) & qu'ils leur ſerviſſent d'inſtruction

Chrſ.

( d , Chryſ Trºès dè pe z, rè yx•ezézette», c,Sw

za 313»ia # e,r». - -

( e ) Chryſ Tſ d' évl5 , 3, Ê13»ſ•, ºu utx 47t

azº dyºiiv =e9s Tày et é ; *2 4.4Ais• du, 5-1 «vlà

, is •iseis #ºcº3é sa , % ºv , r#s ，î# d)darxa

2 taſ 423tly &vla，.

(a ) Vide Act. xx. 4 Epheſ v1.71. Coloſſ Iv.

O .

74 ( b ) chryſ c t24r» cººººe · rè ºrie,?éy«.

Theophyl. I'u ., rt 2éye, cſlau3x. Zvré à è 1 grº, |

:, , # Jins#ra zep #zépº »eé » Ita Eraſm.
Men Eſt Vat. Grot. Prita Le Clerc , From. Cor

»sl. à Lº P. - M. .

( c ) º•xºw ; alias , pixé,ºv , vsl ?t2 ºzv.

. *



SUR LA II. EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. IV. 49;

aprés ſa mort. Ce ſentiment qui entend ceci d'une caſſette, a été ſuivi

par le Syriaque, (a) le grand Etymologiſte, Suidas , Héſychius, & plu

ſieurs bons Commentateurs.(b ) M. Bracmas l'a ſoutenu dans une Diſſer

tation faite exprés, & imprimée par M. Maſius à la fin de ſon livre, de

l'intérêt des Princes à l'égard de la Religion.

Saint Jérôme ſemble avoir crû que c'étoit un rouleau de papier,
car alors l'uſage d'*crire ainſi ſur des rouleaux , ou volumes, étoit tout

commun. Volumen Bebreum replico , quod Paulus phelonen juxta quoſdam

vºcat. Ce qui eſt écrit ici : Apportez-moi les livres , & ſur tout les par

themins, inſinué qu'il a parlé auparavant des écrits contenus dans quel

ques rouleaux. Hammond cite Phavorin, ( c ) qui entend par phéloné, un

petit rouleau de parchemin. On lit la même choſe dans le grand Etymo

logiſte. Le Grec phellos, d'où l'on peut dériver phéloné, ſignifie des écor

ces d'arbres, dont autrefois on faiſoit les livres. Ce ſentiment n'eſt pas

fort ſuivi, & il a cela d'incommode, qu'il fait dire à ſaint Paul trois fois

la même choſe.Apportez-moi le rouleau d'écrits que j'ai laiſſé à Troade,

& les livres, &ſur tout les parchemins. Mais le même ſaint Jérôme mar

que aſſez ſon vrai ſentimcnt dans le troiſiéme Dialogue contre les Péla

giens, lorſqu'il l'appelle la crnam , ſive penulam. On ſait que lacerna étoit

une eſpéce de manteau. -

M. l'Abbé Boileau Chanoine de la fainte Chapelle de Paris , dans ſa

Diſſertation intitulée, de Re veſtiaria hominis ſacri, (d rapporte quantité

d'autoritez pour montrer que penula eſt un habit Romain. il montre pre

miérement que l'Ambroſiaſter, l'Auteur du Commentaire attribué à ſaint

Anſelme, & Haymon ſur ſaint Paul, & ſaint Iſidore de Séville, l'ont en

tendu d'un habit long, & traînant. Penula cam fîmbriis longis. Les trois

Commentateurs que nous venons de citer, ont même avancé que c'étoit

un habit de Sénateur, dont on avoit fait préſent au pere de ſaint Paul, &

dont il ſe ſervoit en qualité de citoyen Romain de race de Sénateur, lorſ

qu'il venoit à Rome. Il en avoit, diſent-ils, fait préſent à ſaint Paul ſon

fils, & celui ci étoit bien-aiſe de l'avoir auprés de lui. Mais rien de plus

mal entendu que tout cela. C'eſt une pure fiction, qui ne mérite pas d'ê

tre réfutée. Juvénal marque clairement l'uſage de la penula. Elle ſervoit

contre la pluyc, & contre la neige. ( e) l -

. . . .. Fremerct ſeva cum grandine ſevus

Jupiter , & multo ſtillaret penula nimbo. -

Lampride dit que l'Empereur Sévére permit aux vieillards de ſe ſervir

2

( a ) Syr, r15:: nº> Maiſ n des Livres. I

( b ) Vide Eſt. Hamm. & Baron Cene P. ojet

de traduc c. 9 . - 4

( c ) Phavorin. & txtvas, eixºlà, rouéeaº t u

7y.

d ) Boileau de Re v,ſtiaria hominis ſacri, c.

. yo. cº ſ q

e ) Zavenal S. t v. y. - 5.

Q q q iij
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14. Alexander erarius multa mala 14. Aléxandre l'ouvrier en cuivre m'a fait

mihi oſtendit : reddet illi Dominus ſe-| beaucoup de maux. Le Seigneur lui rendra

cundàm opera ejus : | ſelon ſes œuvres.

1(. Quem & tu devita : valdè enim 15. Gardez-vous de lui ; parce qu'il a for

reſtitit verbis noſtris. - | tement combattu la doctrine que nous enſei

gnons.

. C O M M E N T A I R E. -

de cet habit dans la ville, à cauſe du froid, quoiqu'auparavant on ne s'en

ſervît qu'à la campagne, & pendant la pluye. Penula intra urbem frigoris

causâ , ut ſenes uterentur permiſit, cum id veſtimenti genus ſemper itinera

rium , aut pluvie fuiſſet. Spartien dans la vie d'Adrien , dit que les Tri

buns du peuple ſe ſervoient de penula , mais non pas les Empereurs. Saint

Auguſtin (a ) appelle les Grammairiens Penulatos Magiſtros. Quintilien

dans ſon livre des cauſes de la corruption de l'éloquence, dit que les pé

mules dans leſquelles les orateurs étoient comme liez , leur ôtoient beau

coup de leur majeſte : Quantum humilitatis putamus eloquentie attuliſſe

· penulas iſtas quibus aſtricti , & incluſi cum judicibus fabulamur. Tertul

ſien ( b ) invective contre certains Chrétiens qui quittoient leurs pénules

à l'imitation des Payens, lorſqu'ils vouloient faire leurs priéres. Eſt que

rumdam expoſitis penulis orationem facere.

uant à la forme de cet habit, M. Boileau croit, aprés Jean Donius, & ,

Octavius Ferrarius , qu'elle avoit beaucoup de proportion avec ces an

ciennes chaſubles que l'on garde dans quelques Egliſes, & qui ſont fer

mées de toutes parts, enveloppant tout le corps, à l'exception de la tête,

& du bas des jambes, ſans ouverture, ni manches pour paſſer les bras.

Aprés toutes ces preuves, nôtre Auteur revient à l'opinion qui tient que

pheloné ſignifioit une caſſette, ou une boëtte pour ſerrer des livres. Mais

comme il eſt queſtion ici d'un nom Latin grécisé , il faut en chercher la

ſignification chez les latins. Or nous avons vû que les Auteurs Latins

tout d'une voix expliquent penula d'un habit à peu prés ſemblable au

manteau. C'eſt le ſentiment qui eſt le plus probable, & le mieux fondé.

- y. 14. A L E x A N D E R AE R A R 1 U s. Aléxandre l'ouvrier en cuivre.

C'eſt apparemment le même dont on a parlé ſur les Actes, ( c ) & ſur la

premiére Epître à Timothée. (d) Le Seigneur lui rendra ſelonſes a'uvres.

C'eſt ainſi que porte le Grec dans pluſieurs Manuſcrits. ( e ) Mais le Grec

imprimé, & pluſieurs Manuſcrits Latins liſent : (f) Que le Seigneur lui

( a } Aug. l. 1. Conf ſſ in Textu chryſ in comment

( b ) Tertull. l. de Ora tione , c. 12. ( f) Ars à ºz 47& é F v 2a3 - Jta Theºdoret.

( c ) Aéi x1x. 33. Theo°hyl a v7i , $ érodérat Mº2N » yae xe9t»

( d ) I. T mot. 1. 1 o. 7ei« isi , # & 22 Ita & Clar & s Germ Lat Aug.

(e ) A " àéº ºul# à Kéºa©- Ita Steph. E. Cod : Ambroſ Hiero2 Mſſ Latini plur.s : Reddat i#;

Alex Claº Colb. 7. alii quidam. Oecumen | Dominus. Vide Author. Reſp. adortod. R.ſp. 125,



SUR LA II.EP. DE S. PAUL A TIMOTHE'E. CHAP. IV. 49r
16. In prima mea defenſione nemo 16.La premiére fois que j'ai défendu ma

mihi affuit ;ſed omnes me derelique- | cauſe , nul ne m'a aſſiſté , & tous m'ont

runt : non illis imputetur. abandonné : je prie Dieu de ne le leur point

Imputer.

17. Dominus autem mihi aſtitit, & 17. Mais le Seigneur m'a aſſiſté, & m'a

confortavit me , ut per me predicatio | fortifié, afin que j'achevaſſe la prédication

impleatur, & audiant omnes gentes ; & | de l'Evangile, & que toutes les nations l'en

liberatus ſum de ore leonis. tendiſſent ; & j'ai été délivré de la gueule du
lion.

C O M M E N T A I R E.

rende ſelon ſes œuvres. Ceux qui ſuivent cette derniére leçon , ne man

quent pas de remarquer que c'eſt une prédiction, & non une imprécation

de la part de ſaint Paul.

y. 16. I N P R 1 M A M E A D E F E N s I o N E N E M o M 1 H 1 ADFU1r.

La premiére fois que j'ai défendu ma cauſe, nul ne m'a a#ſté. Saint Paul

ayant été mis en priſon par l'ordre de Néron, comparut d'abord devant

ce Prince. Mais coinme tout le monde redoutoit la colére de ce Tyran,

nul n'oſa ni défendre S. Paul,ni ſe préſenter avec lui, Il fut donc abandonné

de tout le monde. Quelques uns (a) l'entendent du premier voyage que

ſaint Paul fit à Rome, aprés avoir appellé à Céſar. Mais il n'eſt plus ici

queſtion de ce premier voyage. L'Apôtre parle de ce qui venoit de ſe paſ

ſer à lon égard. On peut voir l'Homelie quatriéme de ſaint Chryſoſtome

ſur cette Epître, où il décrit admirablement ſaint Paul chargé de chaînes

devant Néron. Quand il dit qu'il a été abandonné de tout le monde, il

ne faut pas le prendre à la rigueur, comme ſi ſes fidéles Diſciples l'avoient

entiérement délaiſſé. Il ne ſe plaint que de ceux qui auroient pû l'aider

par leur recommandation, & par leur faveur; mais des gens tels que ſaint

Luc, & ſes autres Diſciples, qu'auroient-ils pû faire, ſinon irriter encore

davantage la colére du juge ? | b) Quia à pluribus ſit deſertus , ab omnibus,

id eſº, à maxima parte deſertum# conqueritur.

y. 17. Do M 1 N U s A U T E M M 1 H 1 A sT 1 T 1 T. Le Seigneur m'a aſ

ſiſté, & m'a délivré de la gueule du lion. On convient que c'eſt de Néron

dont il veut parler. (c) L'Ecriture donne aſſez ſouvent aux Princes vio

lens , & cruels, le nom de lions. (d) Eſtius , & Hammond croyent que

cette premiére fois ſaint Paul put comparoître, non devant l'Empereur,

mais devant quelqu'autre Juge inférieur. L'opinion contraire eſt plus ſui

vie. Saint Chryſoſtome ſemble croire qu'aprés cette premiére juſtification,

ſaint Paul fut mis en liberté, (e) mais qu'enſuite ayant converti l'Echan

(a ) Theodoret Men. - ( d 17 rºn 11 3o. 7,ël 1. 6. Amos v. 19. Na

( b ) Hieronym. in Epheſ 1. hum I I. 1 1 . - -

( e ) Ita PP. é Interpp. paſſim. ,l ( e ) Cbryſ hîc, homil. x. p. 611.e.

- /

-
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18. Liberavit me Dominus ab omni 18. Le Seigneur m'a délivré de toute ac

opere malo ;& ſalvum faciet in regnum \ tion mauvaiſe, & me ſauvant , ilme conduira

ſuum cœleſte. Cui gloria inſaculaſacu- dans ſon royaume céleſte. A lui ſoit gloire

lorum. Amen. dans les ſiécles des ſiécles. Amen.

19. Saluta Priſcam, & Aquilam , l , 12: Salºº Priſque, & Aquilas, & la famil

c Oneſphori domum. le d'Onéſiphore.

2o Eraſtus remanſit Corinthi.#l 2o. Eraſte eſt demeuré à Corinthe. J'ai

phimum autem reliqui infirmum Mi- laiſsé Trophime maladeà Milet.

leti. -

C G M M E N T A I R E.

ſon du Prince, Néron lui fit trancher la tête. Eſtius croit auſſi que JEsUs

CHRIsT lui apparut, & le conſola : Dominus mihi 4ſtitit.

y. 18. L 1 B E R. A v 1 r M E D o M 1 N U s A B o M N I o P E R E M A

Lo. Le Seigneur m'a délivré de toute action mauvaiſe. Le Grec joint ce y.

au précédent de cette ſorte : Le Seigneur m'a délivré de la gueule du lion,

( y. 18. ) & il me délivrera de toute mauvaiſe acfion. Mais pluſieurs anciens

Manuſcrits Latins, & même quelques Grecs, ſont tout ſemblables à la

Vulgate. C'auroit été peu d'être délivré de la gueule du lion, & d'être

échappé du danger de la mort, s'il n'eût pas été délivré du péché , & de

toute mauvaiſe action. Il ſeroit devenu la proye du Démon, aprés avoir

ſurmonté la colére d'un homme. Dieu le ſoutint dans ſa confeſſion , & le

rendit inébranlable dans la foi. . - -

· y. 19, P R 1 s c A M, (a ) E T A Q U 1 L a M. Priſque, & Aquilas. Priſque

épouſe d'Aquilas eſt ordinairement nommée la premiére, en confidera

tion de ſa vertu, & de ſa grande foi, dit Théodoret. -

· E T O N E s 1 P H oR 1 D o M U M. Et la famille d'Onéſiphore , qui étoit

mort apparemment , comme on l'a dit ci-devant Chap. I. 16. D'autres

croyent que ſa famille étoit à Ephéſe, mais que pour lui , il étoit encore

à Rome avec ſaint Paul. (b) - -

y. 2o. E R A s TU s R E M A Ns 1 T C o R I NT H I. Eraſte eſt demeuré à

Corinthe. Eraſte avant ſa converſion étoit, à ce que l'on croit, tréſorier

de la ville de Corinthe ; (c ) il quitta enſuite ſon emploi, & ſe mit à la

ſuite de ſaint Paul. Il étoit avec ſaint Paul à Ephéſe en l'an 56. de JEsUs- -

CHRIsT. L'Apôtre l'envoya de là en Macédoine; l'Apôtre allant de Co

· rinthe à Rome pour y ſouffrir le martyre, y laiſſa Eraſte. On ne ſait ni

pourquoi il demeura à Corinthe, ni ce qu'il devint depuis. Les Grecs l'ho

·norent le 1o. de Novembre, & les Latins le 26. de Juillet.

TR o P H I M U M R E L I Q U I 1 N F 1 R M u M M1 LE T I. J'ai laiſſéTre

"t a) Plures : neºz»e». Alii : IIelrxav. Theophyl.

*{é) Chryſ Aviºs 7è: tºi ， c I ºº. Ita " ( c ) Vide ad Rom. xv1.2j,

#

iPhime



sUR LAIL EP.DES.PAUt A TIMOTHE'E. CHAP. Iv. 3 ,

21. Feſtina ante hiemem venire. Salº- |. ， I. Hâtez-vous de vcnir avant l'hiver.

tant te Eubalus , & Pudens , & Liºus , . Eubile , Pud ns -2 Lin » Claudie, & tous les

& Claudia, & fratres omnes. . .. freres vous ſaluërt.

, C O M M E N TiAl dR 5.

phime malade à Milet. On ſait que Milet eſt une ville maritime de l'Ionie,

aſſez prés d'Ephéſe. Saint Paul fait ce dénombrement des perſonnes qui

n'étoient pas avec lui, pour faire comprendre à Timothée que ce n'étoit

pas ſans raiſon qu'il ſouhaitoit qu'il vint le trouver promtement à Rotne,

Nous avons déja parlé de Trophime ſur les Actes. (a) Au lieu de Milct ,

quelques uns croyent qu'il faut lire, b, Mélite, ou Malte , où l'on ſait que

ſaint Paul aborda aprés ſon naufrage. (e) Eſtius aime mieux dire qu'il de

meura à Milet, dans l'iſle de Créte : mais tout l'embarras de ees ſavans

hommes eſt fondé ſur une fauſſe ſuppoſition. Ils croyent que cette Epître

fut écrite de Rome au premier voyage que ſaint Paul y fit , au lieu qu'elle

n'a été écrite que dans ſon ſecond voyage, pluſieurs années aprés, Saint

Paul alla de Macédoine à Corinthe, ou il laiſſa Eraſte; de là à Troade,

où il logea chez Carpe , de I roade il alla à Ephéſe, où il vit Timothée ,

d'Ephéfe il vint à Milet, où il laiſſa Trophime malade. Il s'ea barqua à

Milet, & fe rendit à Kome par mer. { d ) r ei.L , E,:, , , , ,

y. 21. FE s T 1 N A A N T E H 1 E M E M v E N 1 R E. Hâtez vous de vtnir

avant l'hiver. Voyez ce qu'on a dit ci devant y, 8. On a tout ſujet de

croire que Timothée fit ſes diligences pour répondre au déſir de ſon Maî,

tre, quoiqu'on n'ait point de preaves poſitives qu'il ſoit arrivé à Rome,

ni qu'il y ait vû ſaint Paul depuis fon départ d'Ephéſe. .. | | | || | | . : º

E u B U L u s. Eubule n'eſt point connu dans l'Hiſtoire. Mais il devoit

être un des principaux Chrétiens de Rome, puiſque ſaint Paul le nomme

par diſtinction. . ': º \ , , , : * , i . : i ... sº -

Pu D e N s. Pudens. On veut qu'il ait été converti par ſaint Pierre, &

† ce faint Apôtre ait ordinairement logé chez lui, qu'il y ait célébré les

aints Myſtéres, & qu'il y ait confacré la premiére Egliſe de Rome, dont

on a fait celle de faint Pierre aux liens. Les Grecs en font l'office le 14.

d'Avril. On dit qu'il fut décapité par Néron, aprés la mort de ſaint Picr

te, & de ſaint Paul. ( e ) ºº , , , , : go , 2 rc
A

- t

º : ! ::: -ſ, j: 2º . ] .. ! - ,*

: L 1 N u s. Lin. Quelques-uns ont crû que ſaint Lin étoit fils de claudie, -

dont il eſt parlé dans ce même verſet. Le Livre des Conſtitutions Apoſto

Iiques (f) dit qu'aſſez long tems avant la mort de ſaint Pierre, ſaint Lin

fut ordonné Evêque de Rome par ſaint Paul. Saint Irenée (g, croit que
- -- — • · · · · · º, -

-" - • * • - - ' ' - . - "

a } A#. xx. 4. xs 1.2 9. · · | , ( e : Voyez M. de Tillen & les Auteurs qu'it| t - -

( 5 ) Arabs Erpen. Grot Barom Be2.s : - \ \. ci e , tom. I , S. Pierre , art 28 p. 17 2, ) ::

( c ) Act. xxv111. 1 & ſeq. ( f ) Conſtitut Apoſt. l. 7, c. 46.
d ) - - - • | • V• - s ' - •

-# ºº4ººº ºº Tºtº- i (s lºt ºr ,

R t r A
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22. Dominut Jeſus Chriſtus cum ſpi- | | 22. Que le Seigneur JE sus-C H R 1 sr

ri§u. Gralia vobiſcum Amen | ſoit avec vôtre eiprit. La grdce ſoit avec

. . ， 2 ， l vous.Amen. ... » . .. . - ·i - ſe •.

· c o M M E N T A I R E. -

ce furent les Apôtres ſaint Pierre,& ſaint Paul, qui aprés avoir fondé,&

établi l'Egliſe de Rome, confiérent à ſaint Lin le miniftére de l'Epiſcopat.

Rufin (a) avance que ſaint Lin, & ſaint Anaclet ayant adminiſtré l'E

piſcopat de Rome du vivant même des Apôtres, mais en leur abſence,

ſaint Pierre peu avant ſa mort choiſit enfin ſaint Clément pour être ſon

§dans la Chaire de Rome. Saint Epiphane (é) croit que ſaint

· Clément aprés avoir été fait Evéque de ººe par ſaint Pierre, refuſa de

faire cette charge, juſqu'aprés la mortde ſaint Lin , & de ſaint Clet. En

fin c'eſt un fait conſtalit que ſaint lrenée;Eusébe, Optat, faint Epiphane,

ſaint Auguſtin, ſaint Jérôme, & Théodoret mettent ſaint Lin immédia

tement aprés ſaint l'ierre dans la ſuite des Evêques de Rome. Saint Lin

gouverna douze ans ,& quelques mois.Ce fut durant ſon Pontificat qu'ar

§a la ruins de Jéruſalem, l'an 7o. de JEsus-CHRIsr. Les Grecs en font

i fê，e le 5. de Novembre , & les Latins le 3 de Septembre. Adon le met

au 26. Novembre, mais dans ſon Appendix, & dans Béde, il eſt mis au

| 7. d'Oâobre. .. ! ... - º : , ， , , , . | -- #

* CLAU B 1A. Claudie. Il y en a qui croyent (e) qu'elle étoit femme de
- ， » * / " ! . : * • .. ! - • ' • , 1 1: - • • - r • • • • • -

fàint PtiéieHt. : '' 11: ") : [: j , 1 1 .. : | ， ſ ' , d'. ! … , : > | > 1 / 1 : I. ;) | | | |. --

§ 2 , GR A r i A v o B 1 scºMº A ME* 7(d) La grace ſait avec vous .

Am§n pluſieurs Anciens liſent tº(e) Que la grace ſèit aveº next Comme
- - -

§§ſo§aitoit à lui-même la même grace qu'il ſouhaite à ſes

Diſciples D'autres liſent : ººº la grace ſoit avec nous , portez-vous bien.

Amen (f) Le Syriaque : Qºe tº Srºſoit avec vous. L'Ambroſiaſter lit

ſimplement : Vale º" º l ' [ 7.2v 1.C , · · · : · u .

§Exemplaires Grecs imprimez, on lit à la fin de cº Chapitre ;
ées mots : La ſeconde Epître à Timothée, premier Evêque de l'Égliſe d'E

héſè, a été écrite de Rome , lorſque ſaint Paul y parut devant Néroz paur la

fèconde fois. Cette ſeuſcription manque dans quelques Exemplaires Grecss

& dans d'autres tres-anciens , on ne lit pas ces mots : ººiºr Evêque de

§# Le Capºe, & le Manuſcrit Aléxandrin portant, La -
:

dic，e, au lieu de Rome, Voyez la Préface. - - ,

- 2 ! ， — , , , , - ſ - >4 · · , , - > -- -

· ( a ) R ·fin Étc gnit pr. p. 398- + ( d ) H 24eas us5 Juàr. A º, -

. ( b ) Esºh r. .. ſi 17. - · - -- | -(a j + z4 zr ursº ºrë.. Au), Ita : hr

, ( c ) Eſt. hic Boli. 19. Maii. Voyez Monrai The d Theoph. Oecum. .. , . : , · }

Eccleſ viter. Brit Incun b la Regia.

· ， · · · · * " .•
"- - ."

" # . 2 - (f) 1ta.Clarom & S. Germ. G. L. .
\

Fin du commentaire ſur la ſecondt Epitre deſaint Paul à Timothée
/ ' - -
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